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Le président de la

République félicite

son homologue

gambien
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La ministre des

Affaires étrangères

reçoit le 
secrétaire d'Etat
angolais aux
Affaires

extérieures 
LIRE PAGE 4

POUR TROUVER UNE ISSUE À LA CRISE POST ÉLECTORALE EN CÔTE D'IVOIRE :

Réunion aujourd’hui à Nouakchott 

du Panel de haut niveau de l’UA
• Examen des propositions du Groupe d’experts sur la crise post électorale ivoirienne

LL
e Panel de haut niveau de l’Union Africaine sur la
crise post électorale en Côte d'Ivoire se réunit
aujourd’hui à Nouakchott, sous la présidence du

président de la République, Monsieur Mohamed Ould Abdel
Aziz. 
Au cours de sa réunion, le Panel de haut niveau prendra

connaissance du rapport assorti de propositions du groupe
d’experts  qui vient d’effectuer une visite à Abidjan où il  a
eu des réunions de travail avec toutes les parties prenantes de
la crise post électorale dans ce pays frère. A la lumière de
l’examen du rapport et des propositions du groupe d’experts,

le Panel essayera de finaliser une ébauche de sortie de crise
qui sera au menu de la visite qu’il effectuera dans les jours à
venir en Côte d’Ivoire, au cours de laquelle il rencontrera les
protagonistes de la crise post-électorale ivoirienne. 
En perspective de cette réunion du Panel de haut niveau et

de la visite de ses membres à Abidjan, les chefs d’Etat
membres de cet important regroupement commencent déjà à
arriver à Nouakchott qui a déjà accueilli le président Blaise
Compaoré du Burkina Faso, le président tchadien Idriss
Déby Itno et du président sud africain, Jacob Zuma ainsi que
le  président de la Commission de l’Union Africaine,

Monsieur  Jean Ping. Le Panel de haut niveau sur la crise en
Cote d'Ivoire, qui a été créé au cours de la dernière réunion
du Conseil de la Paix et de Sécurité de l'Union Africaine,
tenue à Addis-Abeba le 28 janvier 2011, est  présidé par la
Mauritanie et comprend le Burkina Faso, l'Afrique du Sud,
le Tchad et la Tanzanie. Il comprend, en outre, le président
de la Commission de l'UA, et le président de la commission
économique des Etats de l'Afrique de l'Ouest.
Ce Panel dispose d’un groupe d'experts qui a effectué tout

dernièrement une visite à Abidjan et a eu des réunions de
travail avec toutes les parties prenantes de la crise post élec-
torale en Côte d'Ivoire.  � LIRE PAGE 3

AA
près avoir donné à
Chinguitty,  le coup
d’envoi de la première

édition du festival des villes
anciennes, le président de la Répu-
blique, Monsieur Mohamed Ould
Abdel Aziz, a regagné Nouakchott
jeudi matin.
A son retour à Nouakchott, le

Chef de l'Etat a été accueilli à l'aé-
roport par le Premier ministre, Dr.
Moulaye Ould Mohamed Laghdaf
et les ministres de la Justice, de la
Défense nationale, des Affaires
étrangères et de la Coopération et
de l'Intérieur et de la Décentralis-
ation ainsi que par le directeur de
cabinet du président de la Républi-

que.
Mercredi soir à Chinguitty, le

président de la République avait
assisté à une soirée artistique orga-
nisée dans le cadre du Festival des
villes anciennes.
Sur son chemin du retour à

Nouakchott, le président Moha-
med Ould Abdel Aziz a effectué,
jeudi matin, une pause à Atar où il
s’est rendu à l'hôpital régional pour
une visite inopinée qui illustre l’in-
térêt qu’il accorde à la bonne
marche des structures sanitaires
dans le pays.
Sur place, le président de la

République a visité tous les pavil-
lons de l'hôpital où il s'est informé
sur le rôle joué par cette formation
sanitaire, avant de prendre connais-
sance des doléances des usagers qui
ont parlé essentiellement du déficit
de spécialistes et de la nécessité
d'améliorer les prestations dispen-
sées par cette structure publique.
Le président de la République a

donné ses instructions au ministre
de la santé pour répondre immédia-
tement aux demandes des popula-
tions et résoudre les problèmes
posés. � L IRE PAGE 3

APRÈS AVOIR DONNÉ LE COUP D’ENVOI DU FESTIVAL DES VILLES
ANCIENNES,

Le président de la République

regagne Nouakchott

Le Premier ministre reçoit 

le secrétaire d'Etat angolais et 

une mission du secrétariat d’Etat

américain à la Défense

Le premier ministre, Dr. Moulaye Ould Mohamed Laghdaf, a reçu en
audience jeudi soir à Nouakchott, le secrétaire d'Etat angolais aux Affaires
extérieures, M. Manuel Domingo Augusto, qui effectuait une visite d'ami-
tié de deux jours en Mauritanie.
A l'issue de l'audience, qui s'est déroulée en présence de la ministre des

Affaires étrangères et de la Coopération, Mme Naha Mint Hamdi Ould
Mouknass, le responsable angolais a déclaré être venu en Mauritanie pour
rencontrer les autorités du pays et les remercier pour leur solidarité avec
l'Angola depuis son indépendance. Il exprime tous les sentiments de grati-
tude du peuple angolais pour tout ce que le peuple et le gouvernement mau-
ritaniens ont fait pour que l’Angola accède à l'indépendance et retrouve la
paix. Après avoir rappelé la récente rencontre à Addis-Abeba entre les deux
présidents, Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz et José Eduardo Dos
Santos, il a souligné la volonté des deux pays  de renforcer leurs liens de

coopération.
Le Premier ministre a également reçu en audience, jeudi, une délégation

du secrétariat d'Etat américain à la Défense, conduite par SEM. Anthony
Holmes, ambassadeur, commandant adjoint US chargé des activités civiles
au Commandement Africain aux USA (United States Africa Command:
Africom).                            LIRE PAGE
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ACTUALITÉSActualitésActualités

Le président de la République,
Monsieur Mohamed Ould Abdel
Aziz, a assisté, mercredi soir à
Chinguitti, à une soirée artistique
organisée dans le cadre du premier
Festival des villes anciennes.

La soirée a été marquée par des
louanges au Prophète Mohamed
(Paix et Salut sur Lui) et des mor-
ceaux de musique traditionnelle
présentés par des troupes artistiques
venues des différentes wilayas du

pays.
La soirée s'est déroulée en pré-

sence du wali de l'Adrar, M. Sall
Saydou et des membres de la délé-
gation accompagnant le président
de la République.

Festival des villes anciennes
Le président de la République assiste à une

soirée artistique à Chinguitti 

Le président de la République,
Monsieur Mohamed Ould Abdel
Aziz, a effectué jeudi matin une
visite inopinée à l'hôpital régional
d'Atar.
Le président de la République a

été accueilli à son arrivée à cette
structure sanitaire par le ministre de
la Santé, M. Ba Housseynou
Hamady, le directeur régional de la
santé, M. Naji Ould Mounir, l'admi-
nistration et l'équipe médicale de
l'hôpital. 
Sur place, le président de la

République a visité tous les
pavillons de l'hôpital où il s'est
informé sur le rôle joué par cette
formation sanitaire pour alléger les
peines des populations et garantir
leur accès à des prestations médi-
cales de qualité.
Le président de la République a

aussi écouté les doléances des
patients de l'hôpital qui ont parlé
essentiellement d'un manque de
spécialistes et de la nécessité d'amé-
liorer davantage les prestations dis-
pensées par cette structure publique.
Le président de la République a

donné ses instructions au ministre
de la santé pour répondre immédia-

tement aux demandes des popula-
tions et résoudre les problèmes
posés.
Le président de la République

s'est, par ailleurs, informé sur la
capacité d'accueil de l'hôpital et le
stock des médicaments dont il
dispose, exhortant l'équipe médi-

cale à faire preuve d'assiduité et
d'abnégation dans le travail.
Le président de la République

était accompagné au cours de cette
visite par le wali de l'Adrar, M. Sall
Saydou et la délégation présiden-
tielle.

Le président de la République effectue une

visite inopinée à l'hôpital régional d'Atar 

Le président de la République,
Monsieur Mohamed Ould Abdel
Aziz, a regagné Nouakchott jeudi
matin après avoir supervisé, mer-
credi à Chinguitti, l'ouverture du
premier Festival des villes
anciennes.
Le Chef de l'Etat a été salué à son

arrivée à l'aéroport par le Premier
ministre, Dr. Moulaye Ould
Mohamed Laghdaf et les ministres
de la Justice, de la Défense natio-
nale, des Affaires étrangères et de la
Coopération et de l'Intérieur et de la
Décentralisation ainsi que par le
directeur de cabinet du président de
la République.

Soirée artistique et culturelle à Chinguitti

Une soirée artistique et culturelle a été organisée vendredi soir à
Chinguitti dans le cadre du Festival des villes anciennes qui se déroule
actuellement dans cette cité historique. La soirée, qui a été animée par des
troupes artistiques venues des 4 villes anciennes de Mauritanie (Oualata,
Tichitt, Chinguitti et Ouadane), a été également l'occasion pour les poètes
de présenter des poèmes en langues nationales et en langue arabe. Elle s'est
déroulée en présence du secrétaire général du ministère de la Culture, de
la Jeunesse et des Sports, M. Hamed Ould Hamouni, du wali de l'Adrar,
M. Sall Saydou, du hakem de Chinguitti, de plusieurs fonctionnaires du
ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Sports et d'un public nom-
breux des populations de cette ancienne cité.

Organisation d'une course de chameaux

Une course de chameaux a été organisée dans le cadre des activités mar-
quant la troisième journée du festival des villes anciennes vendredi après-
midi à Chinguitti. A l'issue de la course, la 1ère place dotée d’un prix de
300 mille Ouguiyas, a été remportée par M. Taghi Ould Douma, la 2ème
est revenue à Yahya Ould Saka qui a reçu 250 mille Ouguiyas. La 3ème
place, dotée de 200 mille Ouguiyas, a été remportée par Sidi Ould H'Jour,
la 4ème de 150 mille Ouguiyas, a été gagnée par Dada Ould Brahim et la
5ème  par  Mohamed Mahmoud Ould H'Meyada qui a reçu la somme de
100 mille Ouguiyas. La course s’est déroulée en présence de M. Hamed
Ould Hamouni, secrétaire général du ministère  de la Culture, de la
Jeunesse et des Sports, du wali de l'Adrar, M. Sall Saydou, du hakem de
Chinguitti, de plusieurs fonctionnaires du ministère de la Culture, de la
Jeunesse et des Sports et d'un public nombreux issus des populations de
cette ancienne cité.

Journées de réflexion 

sur le développement des villes anciennes 

Des journées de réflexion sur le développement des villes anciennes,
organisées par le ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Sports avec
le concours des départements concernés et des acteurs locaux, ont été
ouvertes jeudi à Chinguitti. Cette réflexion, qui dure trois jours, vise à faire
un diagnostic des problèmes dont souffrent ces villes ainsi qu'une
approche leur permettant de reprendre leur rôle historique et archéolo-
gique.
L'ouverture de la rencontre était présidée par le secrétaire général du

ministère de la Culture, de la Jeunesse et des Sports, M. Hamed Hamouni,
qui a appelé tous les Mauritaniens à conserver jalousement leur patrimoine
en tant que mémoire collective.
Au cours des ces journées de réflexion auxquelles prennent part des

représentants de  l'UNESCO et de la Confédération générale des
Employeurs de Mauritanie, les participants débattront de thèmes traitant
de la situation des villes anciennes, du patrimoine et des traditions dans ces
villes, du rôle de leur passé, leur présent et leur futur dans le développe-
ment, de leur rôle dans les échanges culturels, de la position et de la contri-
bution de Chinguitti dans la naissance de la société mauritanienne.
Par ailleurs, la deuxième journée du festival des villes anciennes a été

marquée par l'organisation de concours de jeux traditionnels identitaires en
Mauritanie comme le tir à la cible, le Sig, le Krour et le jeu de dames.
Des équipes représentant les villes anciennes participent à ces compéti-

tions.

Démarrage du concours du Coran, du

Hadith, du Fikh et de la "Sira" 

La cité historique de Chinguitti a abrité jeudi matin le démarrage du
concours de récitation du Saint Coran, du Hadith, du Fikh (malékite) et de
la "Sira" (vie du Prophète) sous la supervision des imams des mosquées
des quatre villes anciennes de Chinguitty, Ouadane, Tichitt et Oualata.
Ce concours, ouvert sous la supervision de M. Sidi Mohamed Ould

Chewaf, directeur de l'Orientation islamique, se déroule dans chacune des
4 cités anciennes prise à part. Il en est de même de l'ordre de mérite des
admis. Un autre concours se déroule également pour déterminer le lauréat
dans chaque moughataa dans les disciplines du Coran, du Fikh; du Hadith
et de la "Sira"avec un prix unique.
36 candidats au prorata de 9 éléments par ville prennent part à ce

concours qui dure 5 jours. 

Organisation d'une soirée  culturelle sur le

MEDH du Prophète

Une soirée artistique et culturelle consacrée aux louanges du Prophète
Mohamed (Paix et Salut sur Lui) a été organisée jeudi soir à Chinguitti
dans le cadre de la première édition du festival des villes anciennes qui se
déroule actuellement dans cette citée historique.
La soirée a été marquée par du folklore, de la musique ainsi que par des

lectures poétiques en langues nationales et en Arabe en présence d'un
grand public. Des troupes artistiques représentant les différentes wilayas
du pays ont animé cette soirée ponctuée de danse folklorique, de chants et
de représentations théâtrales comiques.
La soirée, qui s'est poursuivie jusque tard dans la nuit, s'est déroulée en

présence du secrétaire général du ministère de la Culture, de la Jeunesse et
des Sports, M. Hamed Ould Hamouni, du wali de l'Adrar,du hakem de
Chinguitti et de plusieurs autres personnalités.�

Le président de la République regagne

Nouakchott 



Arrivée à Nouakchott du

président de la République

d'Afrique du Sud 

Le président de la République d'Afrique du Sud, Monsieur Jacob Zuma,
membre du Panel de haut niveau sur la crise post électorale en Côte
d'Ivoire, est arrivé samedi soir à Nouakchott.
A sa décente d'avion, le chef de l'Etat sud-africain a été salué par son frère

et ami le président de la République, Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz,
entouré du Premier ministre, Dr. Moulaye Ould Laghdaf, des membres de
la délégation mauritanienne accompagnant le président sud-africain, du
Colonel Dia Adama Oumar, chef d'Etat major particulier du président de la
République, du wali et du président de la communauté urbaine de
Nouakchott.
Après avoir salué les couleurs aux sons de l'hymne de l'Union Africaine

(UA) et passé en revue un détachement des forces armées nationales venu
rendre les honneurs, Monsieur Yacob Zuma a salué les membres du gou-
vernement, les hautes personnalités de l'Etat et les membres du corps diplo-
matique accrédité à Nouakchott.
Au même moment, le président de la République, Monsieur Mohamed

Ould Abdel Aziz saluait les membres de la délégation accompagnant le
chef de l'Etat sud-africain.
Le gouvernement et le peuple sud-africains reconnaissent à notre pays

ses nobles positions de refus et d’opposition à l’Apartheid, le régime raciste
qui a régné sur ce pays de 1948 à 1991.
La Mauritanie, malgré son jeune âge à l’époque, en tant que pays indé-

pendant, a été le porte-étendard des pays opposés à l’Apartheid instaurant
un système raciste dans un pays africain frère. La diplomatie de notre pays
a ainsi contribué à mobiliser le soutien international, notamment au niveau
africain et arabe, pour l’imposition de l’embargo au régime raciste d’alors
et aider les frères militants du Congrès national africain (ANC) dans leur
combat pour la liberté, la justice sociale et l’égalité en Afrique du sud.
Aujourd’hui, notre pays est lié à la République d’Afrique du Sud par

d’excellentes relations bilatérales, avec la présence d’une ambassade mau-
ritanienne à Pretoria et l’ouverture, il y a quelque temps, d’une représenta-
tion diplomatique sud-africaine à Nouakchott.

Le président de la République

félicite son homologue

gambien 

Le président de la République, Monsieur Mohamed Ould Abdel Aziz, a
adressé jeudi le message de félicitations qui suit à son homologue de la
République de Gambie, Dr. El Hadji Yahya AJJ Jammeh, à l'occasion de la
fête nationale de son pays:
"Monsieur le président et cher frère, 
A l'occasion de la célébration de la fête nationale de votre pays, je tiens à
vous adresser nos très chaleureuses félicitations ainsi que nos meilleurs
voeux de santé et de bonheur pour vous même, de progrès et de bien-être
pour le peuple gambien frère.
En vous réitérant notre ferme volonté de toujours oeuvrer pour le dévelop-
pement et le renforcement des relations séculaires d'amitié et de coopéra-
tion existant entre la Gambie et la Mauritanie, je vous prie d'agréer,
Monsieur le président et cher frère, l'expression de ma très haute considéra-
tion.

Mohamed Ould Abdel Aziz

DÉCENTRALISATION
Réunion du conseil municipal de

Toujounine

Le conseil municipal de la commune de Toujounine s'est réuni jeudi en sa
première session ordinaire de l'année 2011.
Au cours de cette réunion qui dure une seule journée, le conseil doit discu-

ter et adopter, le rapport des activités qui se sont déroulées pendant l'interses-
sion et examiner l’opportunité de déléguer au maire la compétence de louer
les marchés de la commune. Il s'agit de trois marchés qui ont été construits
récemment et que la commune doit réceptionner bientôt pour les remettre aux
usagers bénéficiaires conformément à des conditions préalablement définies. 
Le conseil a accepté deux dons dont l'un provient de l'Association de la

daawa Islamique d'un montant de l'ordre de 18 millions d'ouguiya pour la
construction d'une école fondamentale dans la moughataa et le second pour
compléter le même financement de cette école accordé par les Projets
Education.
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LL
e président du Burkina Faso,
Monsieur Blaise Compaoré,

membre du Panel de haut niveau sur
la crise post électorale en Côte
d'Ivoire, est arrivé samedi en début
d'après-midi à Nouakchott. 
A sa décente d'avion, le chef de

l'Etat burkinabé a été salué par son
frère et ami, le président de la
République, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, entourés du
Premier ministre, Dr. Moulaye Ould
Laghdaf, des membres de la déléga-
tion mauritanienne accompagnant le
président burkinabé, du Colonel Dia
Adama Oumar, chef d'Etat major
particulier du président de la
République, du wali et du président
de la communauté urbaine de
Nouakchott.
Après avoir salué les couleurs aux

sons de l'hymne de l'Union Africaine
(UA) et passé en revue un détache-
ment des forces armées nationales
venu rendre, le président Blaise
Compaoré a salué les membres du
gouvernement et les hautes person-
nalités de l'Etat venus à l’accueil.
Au même moment, le président de

la République, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, saluait la déléga-
tion accompagnant le président du
Faso.
Les deux chefs d'Etat ont, par la

suite, salué les membres du corps
diplomatique accrédité à Nouakchott
et les représentants de la colonie bur-
kinabé résidant en Mauritanie.

La République du Burkina Faso est
liée à notre pays par d’excellentes
relations bilatérales, par l’apparte-
nance des deux pays à nombre de
regroupements et organisations
régionales, continentales et interna-
tionales dont on peut citer à titre
d’exemple:
- Le Comité permanent Inter -

Etats de Lutte contre la Sécheresse
dans le Sahel (CILSS),
- La Communauté des Etats sahélo

sahariens (CEN-SAD),
- L’Union africaine (UA),
- L’Organisation de la Conférence

Islamique (OCI).
Tout comme le Burkina Faso

(anciennement, la Haute Volta) était
l’une des étapes des pèlerins maurita-
niens (les Chenaguittas) qui ont
séjourné, à l’époque, dans certaines
de ses villes comme BoboDiou-
lasso. Cette ville, tout comme tant
d’autres, sont citées dans des récits
de voyages de nos ancêtres vers les
Lieux Saints de l’Islam à travers les
routes africaines partant du Sénégal,
passant par le Mali, le Burkina Faso,
le Tchad, le Soudan, avant d’appa-
reiller vers la ville de Djedda. �

UA - CÔTE D’IVOIRE 

Arrivée à Nouakchott du président 

du Burkina Faso

LL
e président de la République
du Tchad, Monsieur Idriss

Deby Itno, membre du Panel de
haut niveau sur la crise post électo-
rale en Côte d'Ivoire est arrivé
samedi soir à Nouakchott.
A sa décente d'avion, le chef de

l'Etat tchadien a été salué par son
frère et ami, le président de la
République, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, entouré du
Premier ministre, Dr. Moulaye Ould
Laghdaf, de la délégation maurita-
nienne accompagnant le président
tchadien, du Colonel Dia Adama
Oumar, chef d'Etat major particulier
du président de la République, du
wali et du président de la commu-
nauté urbaine de Nouakchott.
Après avoir salué les couleurs aux

sons de l'hymne de l'Union
Africaine (UA) et passé en revue un
détachement des forces armées
nationales venu lui rendre les hon-
neurs, Monsieur Idriss Deby Itno a
salué les membres du gouverne-
ment, les hautes personnalités de
l'Etat et les membres du corps diplo-
matique accrédité à Nouakchott.
Les deux Chefs d'Etat ont par la

suite salué les membres de la
colonie tchadienne résidant en
Mauritanie.
La République du Tchad parti-

cipe, avec notre pays, à un grand
nombre de regroupements et d’or-
ganisations régionales, africaines et

internationales dont on peut citer, à
tire d’exemples:
- Le Comité permanent Inter -

Etats de Lutte contre la Sécheresse
dans le Sahel (CILSS),
- La Communauté des Etats

sahélo sahariens (CEN-SAD),
- L’Union africaine (UA),
- L’Organisation de la Conférence

Islamique (OCI).
Dans le cadre de ces regroupe-

ments et organisations se tiennent,
régulièrement, des concertations et
des discussions entre les plus hautes
autorités des deux pays.
Sur le plan historique, comme

c’est également le cas pour le
Burkina Faso, les pèlerins maurita-
niens ont connu, dans le passé, la
République du Tchad et ont
séjourné régulièrement dans cer-
taines de ses villes dont les plus
connues sont Abéché et Adrey et
qu’ils ont célébré dans leurs
voyages vers les Lieux Saints de
l’Islam. Au Tchad, comme au
Burkina Faso, certaines familles ont
des origines mauritaniennes cer-
taines et continuent d’oeuvrer,
jusqu’au jour d’aujourd’hui, à la
propagation de l’Islam et de la
langue arabe dans ces deux pays. �

Arrivée à Nouakchott du président de la

République du Tchad 

Le président de la Commission de l'Union Africaine
(UA), M. Jean Ping, membre du Panel de haut niveau
sur la crise post électorale en Côte d'Ivoire, est arrivé
samedi matin à Nouakchott.
Le Commissaire de l'Union africaine à la Paix et à la

Sécurité, M. Ramtane Lamamra, est également arrivé

samedi matin à Nouakchott
Les deux responsables ont été accueillis à l'aéroport

international de Nouakchott par la ministre des Affaires
étrangères et de la Coopération, Mme Naha Mint
Hamdi Ould Mouknass.

Arrivée à Nouakchott du président de la

Commission de l'UA et du  Commissaire de

l'Union africaine à la Paix et à la Sécurité
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LL
e Premier ministre, Dr.
Moulaye Ould Mohamed

Laghdaf, a reçu en audience,
jeudi, une délégation du secréta-
riat d'Etat américain à la
Défense, conduite par SEM.

Anthony Holmes, ambassadeur,
commandant adjoint US chargé
des activités civiles au Com-
mandement Africain aux USA
(United States Africa Command:
Africom). 

L'audience a été consacrée à la
discussion des questions liées
aux relations de coopération
entre les deux pays en matière de
défense et de lutte contre la cri-
minalité transfrontalière. �

Le Premier ministre reçoit une mission 

du secrétariat d'Etat à la défense 

LL
e premier ministre, Dr.
Moulaye Ould Mohamed

Laghdaf, a reçu en audience jeudi
soir à Nouakchott, le secrétaire
d'Etat angolais aux Affaires exté-
rieures, M. Manuel Domingo
Augusto, qui effectuait une visite
d'amitié de deux jours en
Mauritanie.
A l'issue de l'audience qui s'est

déroulée en présence de la ministre
des Affaires étrangères et de la
Coopération, Mme Naha Mint
Hamdi Ould Mouknass, le respon-
sable angolais a fait la déclaration
suivante:
"Je suis venu en Mauritanie pour

rencontrer les autorités du pays et
les remercier pour leur solidarité
avec l'Angola depuis son indépen-

dance.
J'exprime ici tous les sentiments

de gratitude du peuple angolais
pour tout ce que le peuple et le gou-
vernement mauritaniens ont fait
pour que mon pays accède à l'indé-
pendance et retrouve la paix.
Le président José Eduardo Dos

Santos a rencontré le président de
la République, Monsieur Moha-
med Ould Abdel Aziz, à Addis-
Abeba pendant le Sommet de
l'Union africaine. Au cours de cette
rencontre, les deux parties ont
décidé de renforcer et de raffermir
les liens existant entre deux pays
dans l'intérêt de la coopération éco-
nomique, technique et scientifique.
L'audience avec le Premier

ministre a également été l'occasion

de s'informer sur les efforts du gou-
vernement mauritanien visant à
développer le pays à améliorer les
conditions de vie des populations et
à contribuer à l'unité africaine.
Je quitte Nouakchott convaincu

que les relations entre nos deux
pays iront en se renforçant davan-
tage dans l'intérêt mutuel des deux
peuples."

Rappelons que le secrétaire
d'Etat angolais aux Affaires exté-
rieures, M. Manuel Domingo
Augusto a quitté Nouakchott ven-
dredi matin et qu’il a été salué à son
départ par M. Hasni Ould F'Qih,
secrétaire général du ministère des
Affaires étrangères et de la Coopé-
ration. �

Le Premier ministre reçoit le secrétaire

d'Etat angolais aux Affaires extérieures 

LL
a ministre des Affaires étran-
gères et de la Coopération,

Mme Naha Mint Hamdi Ould
Mouknass, a reçu en audience, jeudi
à Nouakchott, M. Manuel Domingo
Augusto, secrétaire d'Etat angolais
aux Affaires extérieures.
Les deux responsables ont passé

en revue, à cette occasion, les rela-
tions de coopération existant entre
la Mauritanie et la République
d'Angola et les moyens de les ren-
forcer dans l'intérêt réciproque des
deux pays.
L'audience s'est déroulée en pré-

sence des ambassadeurs Babah Sidi
Abdallah, porte-parole du ministère
des Affaires étrangères et de la
Coopération et Bass Aba El Abbass,
directeur des Affaires africaines au
même département.

Il est à noter que secrétaire d'Etat
angolais était arrivé, jeudi à
Nouakchott, pour une visite d'amitié
de deux jours en Mauritanie.

Il avait été accueilli à l'aéroport de
Nouakchott par la ministre des
Affaires étrangères et de la Coopé-
ration. �

La ministre des Affaires étrangères reçoit le 

secrétaire d'Etat angolais aux Affaires extérieures 

Le ministre de l'Hydraulique reçoit

une mission du Fonds koweitien de

Développement 

Le ministre de l'Hydraulique et de l'Assainissement, M. Mohamed
Lemine Ould Aboye,  a reçu en audience jeudi à Nouakchott une déléga-
tion du Fonds koweitien de Développement. Les entretiens ont porté sur les
relations existant entre la Mauritanie et le Fonds, notamment le finance-
ment des tranches 3 et 4 du réseau d'adduction d'eau potable de
Nouakchott. Il convient de noter que le réseau en question est formé de 6
tranches et que son financement est désormais bouclé avec celui des
tranches 3 et 4. L'audience s'est déroulée en présence de SEM. Adnane
Abdallah Al Ahmed, ambassadeur de l'Etat du Koweït en Mauritanie.

Le ministre de l'Hydraulique exhorte

son staff à se départir des mauvaises

pratiques 

Le ministre de l'Hydraulique et de l'Assainissement, M. Mohamed
Lemine Ould Aboye, a tenu jeudi à Nouakchott une réunion avec les res-
ponsables de son département, au cours de laquelle il leur  a transmis les
instructions données par le président de la République, Monsieur
Mohamed Ould Abdel Aziz, lors du dernier conseil des ministres. 
A cette occasion, le ministre a exhorté son staff à mettre en oeuvre ces

instructions consistant à bannir toutes les contraintes en rapport avec les
vieilles pratiques administratives dans la conduite des affaires publiques.
Le président de la République, a-t-il poursuivi, a souligné la nécessité

d'un changement intégral au niveau des mentalités et des mauvaises pra-
tiques administratives en vue d'ancrer un assainissement définitif au sein
de l'administration publique de l'Etat
et d'instaurer une tradition adminis-
trative fondée sur l'éthique et la
moralisation des comportements nui-
sibles.
Il s'agit de rompre complètement

avec les tares sociétales, en particu-
lier le clientélisme, l'intervention-
nisme, le favoritisme, l'abus de
pouvoir et la mauvaise gestion pour
l'institution d'une administration au
service de la justice et de l'équité
répondant aux aspirations de nos
populations, a-t-il conclu, citant le
président de la République. 

Départ du ministre chargé de

l'Environnement pour la RFA 

Le ministre délégué auprès du
Premier ministre chargé de
l'Environnement et du
Développement durable, M. Amédi
Camara, a quitté Nouakchott jeudi
soir pour la République Fédérale
d’Allemagne où il doit prendre part
aux réunions des ministres des pays
participants au projet de ceinture
verte pour la protection contre la
désertification.
Les participants à cette réunion qui

se tiendra le 19 février 2011 à Bonn,
avec la participation du Fonds
Mondial pour l'Environnement, pro-
céderont à la finalisation des questions relatives au démarrage effectif de
ce projet, conformément aux engagements pris par le Fonds Mondial de
l'Environnement en présence des chef d'Etats réunis dans la capitale tcha-
dienne, N'Djaména, le 17 juin 2010. Le ministre prendra également part
aux réunions du conseil d'administration du Programme des Nations Unies
pour l'environnement qui auront lieu du 22 au 25 février 2011.

CULTURE
Démarrage des journées culturelles

du Brakna 

Les journées culturelles et sportives organisées par le ministère de la
Culture, de la Jeunesse et des Sports au niveau de la wilaya du Brakna ont
démarré mercredi soir dans les locaux de la maison des jeunes à Aleg. La
cérémonie de démarrage de ces journées s'est déroulée sous la présidence
du wali mouçaid chargé des Affaires Administratives, M. Fall Alioune et
en présence du délégué régional du ministère de la Culture, de la Jeunesse
et des Sports au niveau du Brakna, M. Mohamed Rached Ould Sidi, de plu-
sieurs chefs de services régionaux, des présidents des associations cultu-
relle et d'un public nombreux. Dans un mot prononcé pour la circonstance,
le wali mouçaid a insisté sur l'important rôle joué par la jeunesse, rappelant
l'intérêt qu'accorde le président de la République, Monsieur Mohamed
Ould Abdel Aziz, à la frange des jeunes. Il a aussi insisté sur la nécessité
d'enrichir la scène culturelle aussi bien au niveau national qu'au niveau
régional. A cette occasion, les participants ont suivi des sketches présentés
par les clubs culturels qui ont traité d'importants thèmes. Des louanges du
prophète ont aussi été présentées par la troupe "Hamza" de la moughataa
d'Aleg, à l'occasion de la célébration de l'anniversaire du prophète
Mohamed (Paix et Salut sur lui). 
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Côte d'Ivoire: 
Des manifestants pro-Ouattara dispersés

Plusieurs centaines de jeunes mani-
festants partisans d'Alassane Ouat-
tara ont été dispersés samedi matin
à Abidjan à coups de grenades
lacrymogènes par les forces de
l'ordre fidèles au chef de l'Etat
sortant Laurent Gbagbo, a constaté
un photographe de l'AFP. Alors
qu'ils tentaient de rejoindre la place
Inch'Allah, dans le quartier popu-
laire de Koumassi (sud), plusieurs
centaines de jeunes ont dû battre en
retraite quand les policiers ont
recouru aux gaz lacrymogènes.
La place a été ensuite complètement
bouclée par des dizaines de
membres des Forces de défense et
de sécurité (FDS). Après avoir
reculé, les jeunes se sont retrouvés
par petits groupes au bord des rues
à proximité. Dans les environs de la
place, les rues n'étaient plus parcou-
rues que par de rares voitures. Sur la
voie principale menant à la grande
place, des manifestants avaient
auparavant jeté des ordures et
enflammé des pneus. "Ils vont
devoir nous tuer tous aujourd'hui,
nous n'accepterons pas ça parce
qu'Alassane a gagné les élections!",
lançait un jeune manifestant.
Le camp d'Alassane Ouattara,
reconnu président ivoirien par une
grande partie de la communauté
internationale après les élections de
novembre, a appelé à des rassem-
blements samedi à travers le pays et
en particulier à Abidjan, pour une

opération baptisée "trop c'est trop,
Gbagbo dégage". Le gouvernement
Gbagbo a répliqué en décrétant ven-
dredi soir un couvre-feu nocturne
pour tout le week-end dans le pays,
dont il ne contrôle toutefois que la
moitié sud depuis le putsch raté de
2002, le nord étant aux mains de
l'ex-rébellion alliée à M. Ouattara.
Le couvre-feu était déjà en vigueur
depuis plusieurs semaines dans les
quartiers pro-Ouattara d'Abobo et
Anyama (nord). A Abobo, où des
heurts ont fait au moins une dizaine
de tués parmi les FDS depuis
janvier, plusieurs centaines de
jeunes manifestaient samedi matin
dans les environs de la mairie, a
constaté une journaliste de l'AFP.
Des manifestants avaient édifié
dans des rues des barricades faites
de tables et de pneus enflammés,
dégageant une forte fumée noire,
tandis que les FDS étaient déployés

à pied et à bord de plusieurs
véhicules, pick-up notamment.
Le Premier ministre de M. Ouattara,
Guillaume Soro, a exhorté ces
derniers jours les Ivoiriens à "faire
la révolution" comme en Tunisie et
en Egypte, pour faire partir le
sortant près de trois mois après la
présidentielle controversée du 28
novembre.
Un panel de cinq chefs d'Etats
chargé par l'Union africaine de
dénouer la crise ivoirienne doit se
retrouver aujourd'hui ici à
Nouakchott avant de se rendre
demain lundi à Abidjan. Cette nou-
velle médiation est censée arrêter
d'ici fin février des solutions "con-
traignantes" pour les parties.
Les violences post-électorales
depuis la mi-décembre ont fait au
moins 300 morts, selon le dernier
bilan de l'ONU publié cette
semaine.

Ouganda: 
Museveni en tête des décomptes

L'Ouganda était suspendu samedi, au lendemain d'élec-
tions présidentielle et législatives relativement calmes,
aux décomptes parallèles de la commission électorale et
de l'opposition qui accuse le président sortant Yoweri
Museveni d'avoir truqué le scrutin.
La commission électorale nationale publiait au fur et à
mesure les premiers résultats de l'élection présiden-
tielle, depuis le centre de dépouillement installé au
stade national de Namboole, dans une grande salle de
conférence aux piliers drapés des couleurs du drapeau
ougandais, noire, jaune et rouge.
Le chef de l'Etat sortant était crédité d'une très confort-
able avance sur ses sept adversaires, selon les résultats
partiels samedi matin de la commission électorale,
portant sur près de 17% des quelque 14 millions d'in-
scrits. M. Museveni obtenait 1.608.989 voix, soit
71,15% des suffrages exprimés, contre 520.650 voix

(23,02%) pour Kizza Besigye, son principal rival.
Les deux candidats éclipsaient les six autres préten-
dants, qui se partagent les miettes (environ 6%). Non
loin du stade de Namboole, dans un lieu tenu secret à
Kampala ou dans ses environs, la coalition de M.
Besigye, s'activait elle aussi à compiler les votes, tou-
jours décidée à annoncer ses propres résultats d'ici la fin
de la journée. Kizza Besigye, ancien médecin person-
nel de Yoweri Museveni pendant les années de rébellion
(1981-1986) et candidat pour la troisième élection con-
sécutive, a accusé dès avant le scrutin son ancien
mentor et le parti au pouvoir d'avoir gonflé les listes
avec des électeurs fantômes ou mineurs. M. Museveni,
66 ans dont 25 à la tête de l'Etat ougandais, a prédit ven-
dredi une victoire écra-sante, à "84%", alors qu'il votait
dans sa ville de Kiruhura (ouest). Misant sur la paix
retrouvée dans l'ensemble du territoire --avec le départ
de la rébellion de l'Armée de résistance du Sei-gneur
(LRA) du nord du pays-- sur une croissan-ce
économique robuste et sur la manne pétroliè-re atten-
due avec l'exploitation à partir de l’an 2012d'impor-
tantes réser-ves pétrolières, M. Museveni et son camp
n'envisagent rien d'autre que la victoire au premier tour.
La commission électorale doit annoncer les résultats
définitifs d'ici dimanche 14H00 GMT. Interrogé par
l'AFP, son président Badru Kiggundu a précisé que la
commission proclamerait ces résultats dès que possible,
y compris au milieu de la nuit de samedi à dimanche.
Sans donner d'estimation, M. Kiggundu a précisé que le
taux de participation "a progressé depuis 2006" (69%).
En attendant, Kampala était pour la deuxième journée
consécutive quadrillée par un imposant dispositif
policier et militaire.

USA/ France/Défense
Des officiers supérieurs s'entretiennent de l'Afghanistan 

Le chef d'état-major français, l'ami-
ral Edouard Guillaud, s'est
entretenu de la situation en Afgha-
nistan avec son homologue améri-
cain, l'amiral Mike Mullen, à l'occa-
sion d'une visite du plus haut gradé
français à Washington vendredi, a-t-
on appris auprès du Pentagone.
"Les deux hommes ont eu une dis-
cussion très productive et cordiale
portant sur des questions de sécurité
d'intérêt commun, dont les opéra-

tions en cours en Afghanistan", a
affirmé à l'AFP le porte-parole de
l'amiral Mullen, le capitaine de
vaisseau John Kirby. Le plus haut
gradé américain s'est dit sensible
"au partenariat étroit et à l'amitié
ancienne" qu'entretiennent les deux
armées, a-t-il ajouté, sans préciser
plus avant la teneur des discussions.
Le déplacement de l'amiral
Guillaud aux Etats-Unis intervient
une semaine après celui du ministre

de la Défense Alain Juppé qui a
signé avec son homologue Robert
Gates un accord spatial portant sur
le partage d'informations sur les
débris orbitaux. Quelque 4.000
soldats français combattent en
Afghanistan aux côtés de 97.000
Américains et de près de 50.000
autres soldats alliés. Le processus
de transition de la sécurité aux
forces afghanes doit débuter en
juillet et s'achever d'ici la fin 2014.

Somalie: 
Quatre civils tués à Mogadiscio 

De violents affrontements ont éclaté
samedi matin à Mogadiscio entre
insurgés islamistes shebab et
soldats de la force de paix de
l'Union africaine en Somalie
(Amisom), faisant au moins quatre
tués, ont déclaré des témoins et
responsables.
"Il y a eu de violents échanges de
tirs d'artillerie et de mortiers ce
matin dans plusieurs districts de la
capitale", a indiqué à l'AFP le chef
du service des ambulances de la
ville, Ali Muse.
"Nos équipes ont comptabilisé
jusqu'à présent deux civils tués près
du marché de Bakara (bastion
shebab), mais c'est un bilan provi-
soire car les combats se poursui-
vent", a expliqué M. Muse.

Interrogés par l'AFP, des témoins
ont fait état de deux autres civils
tués, toujours près du marché de
Bakara, victimes d'un obus tombé
sur une maison privée."Les restes
carbonisés et déchiquetés des deux
victimes ont été découverts dans la
maison détruite par un obus", a
déclaré Ahmed Said, un voisin.
Ces combats opposent islamistes
shebab, qui contrôlent le centre-sud
du pays et la majorité de Moga-
discio, aux soldats de l'Amisom,
force de 8.000 militaires ougandais
et burundais intervenant en soutien
au fragile gouvernement de transi-
tion (TFG). Un responsable du TFG
a confirmé l'implication des forces
gouvernementales dans les affron-
tements de samedi.

Madagascar
Ravalomanana bloqué 

à Johannesburg 
L'ancien président malgache Marc
Ravalomanana s'est vu refuser
samedi l'embarquement à l'aéroport
de Johannesburg et n'a pu rentrer à
Antananarivo après deux ans d'exil,
comme il l'avait annoncé.
"Je vais à Madagascar dans un but
de paix et non de guerre, pourquoi
me bloque-t-on ici maintenant ?", a
déclaré à la presse M.
Ravalomanana, visiblement irrité,
après que la compagnie aérienne
sud-africaine Airlink lui eut signifié
le refus d'embarquer à l'aéroport
OR Tambo. La compagnie a
invoqué un ordre de l'autorité de
l'aviation civile malgache le
déclarant "persona non grata" à
Madagascar.  Une employée de la
compagnie lui a montré une lettre
de cette instance affirmant: "M.
Ravalomanana Marc est persona
non grata à Madagascar. Aussi pour
préserver l'ordre public, ne le
prenez pas à bord". Le président
déchu avait annoncé jeudi son
retour au pays pour ce samedi. Le
régime malgache en place avait
estimé qu'il s'agissait d'un "grand
coup de bluff" et avait prévenu qu'il
l'arrêterait immédiatement s'il per-
sistait à rentrer.
Confronté à une vive contestation
populaire en 2009, l'ex-président
avait été contraint de remettre ses
pouvoirs à un directoire militaire
qui les avait immédiatement trans-
férés à Andry Rajoelina, son princi-
pal opposant, aujourd'hui toujours
au pouvoir à la tête d'une Haute
autorité de transition. M. Rava-
lomanana a été condamné par con-
tumace aux travaux forcés à perpé-
tuité en août 2010 pour la mort
d'une trentaine de manifestants
devant le palais présidentiel le 7
février 2009.  Samedi matin, l'an-
cien chef d'Etat était arrivé à l'aéro-
port de Johannesburg deux heures
avant le départ de son vol à 08H00
GMT pour s'enregistrer. Il était
accompagné de sa femme, de ses
trois fils et de sa fille ainsi que de
proches. Après qu'il eut présenté
son passeport, le personnel de la
compagnie lui a dit d'attendre des
instructions de la direction. "Je ne
peux pas vous enregistrer pour le
moment, j'attends une information
de mon manager, veuillez patienter
quelques minutes, monsieur", lui a
dit une employée. On lui a ensuite
montré la lettre de l'aviation civile
malgache.
"Les gens sont nombreux à m'atten-
dre à l'aéroport à Madagascar mais
je suis encore ici. Et ce n'est que

maintenant que je reçois cette note,
je suis très choqué", a dit M.
Ravalomanana qui affirme être tou-
jours le président légitime de
Madagascar. Samedi matin, à
Madagascar, devant l'aéroport inter-
national d'Ivato à Antanananarivo,
plusieurs milliers de ses partisans
étaient rassemblés dans l'attente de
son arrivée. Ils étaient contenus par
un cordon de policiers à l'extérieur
de l'enceinte de l'aéroport, à environ
une quinzaine de kilomètres de la
capitale.
Vers 10H30, tous ces manifestants
ignoraient encore le refus d'embar-
quer opposé à M. Ravalomanana en
Afrique du sud. La situation était
calme alors qu'ils entonnaient des
cantiques et brandissaient des pan-
cartes à l'effigie de leur leader. Les
partisans du président déchu qui ont
dénoncé des "tentatives d'intimida-
tion du régime", avaient promis la
mobilisation de plusieurs dizaines
de milliers de personnes pour l'at-
tendre à l'aéroport.
"Nous en avons marre de ces deux
ans de transition", clamait Vohirana,
35 ans, "convaincue" de l'arrivée de
Ravalomanana.
"Nous sommes arrivés de la
Réunion vendredi soir pour accueil-
lir notre président", expliquait
également, Pierre, 52 ans, au côté
de son épouse.
Sur des talus, sur la chaussée, des
gens étaient massés sur plusieurs
kilomètres le long de la route qui
mène à l'aéroport. La circulation
n'avait pas été interrompue.
Les forces de l'ordre --quelques
dizaines de gendarmes avec
casques et tenues anti-émeute--
étaient déployées essentiellement à
l'entrée et aux abords de l'aéroport
international. Elles contrôlaient
l'accès des véhicules à l'entrée du
parking de l'aéroport, procédant à
quelques fouilles ou vérifiant les
titres de transport des voyageurs.
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Colonies israéliennes: 

Veto américain à la résolution arabe à l'ONU
Les Etats-Unis ont, sans surprise,
mis leur veto vendredi au Conseil
de sécurité de l'ONU à un projet de
résolution arabe condamnant la
politique de colonisation israé-
lienne, ce qui a immédiatement
déclenché la colère des Palesti-
niens.
L'Autorité palestinienne va "rééva-
luer" l'ensemble du processus de
négociations de paix après le veto
américain, a indiqué Yasser Abed
Rabbo, secrétaire général du
Comité exécutif de l'Organisation
de libération de la Palestine (OLP)
et un des principaux négociateurs
palestiniens. "Il s'agit d'une décision
malheureuse et déséquilibrée, qui
affecte la crédibilité de l'administra-
tion américaine", a-t-il déclaré.
Peu après le vote, l'ambassadrice
américaine à l'ONU Susan Rice a
expliqué que la résolution, si elle
avait été adoptée, aurait pu "encou-
rager les parties à demeurer en
dehors des négociations". Elle a,
néanmoins, admis que la colonisa-
tion israélienne détruisait "la confi-
ance entre les parties" et menaçait
"les perspectives de paix". Les 14
autres membres du Conseil ont voté
en faveur de la résolution. C'est la
première fois que les Etats-Unis
opposent leur veto à une résolution
du Conseil depuis que Barack
Obama dirige le pays.
Le projet de résolution, parrainé par
quelque 130 pays, réaffirmait que
"les colonies israéliennes établies
dans les territoires palestiniens
occupés depuis 1967, y compris Al-
Qods Est, sont illégales et con-
stituent un obstacle majeur à la
réussite d'une paix juste, durable et
globale". La France, le Royaume-
Uni et l'Allemagne ont rappelé "le
caractère illégal" de la colonisation
et "la menace" qu'elle constituait
pour une solution à deux Etats. Ils
ont appelé les deux parties à revenir
aux négociations directes et
souligné que leur objectif restait de
parvenir à un accord sur le statut
final et que la Palestine devienne
membre de l'ONU dès septembre
2011. La chef de la diplomatie
européenne Catherine Ashton a
regretté samedi qu'il n'ait pas été

possible de "trouver un consensus"
sur le projet de résolution arabe
condamnant la colonisation israé-
lienne au sein du Conseil de sécurité
de l'Onu. Sans faire de référence
aux Etats-Unis qui ont opposé leur
veto au vote de la résolution, Mme
Ashton a "noté avec regret qu'il
n'était pas possible de trouver un
consensus sur la résolution sur les
colonies". "La position de l'UE sur
les colonies, y compris sur Al Qods,
est claire: elles sont illégales au
regard du droit international, sont
un obstacle à la paix et constituent
une menace à une solution à deux
Etats", l'un palestinien, l'autre
israélien, a rappelé Mme Ashton.
"A présent, nous avons besoin de
faire tout ce qui est possible pour la
reprise urgente des négociations
entre les parties", a précisé Mme
Ashton. Israël a remercié le prési-
dent Obama et appelé les Palesti-
niens à reprendre immédiatement et
sans conditions préalables les négo-
ciations directes. Les Etats-Unis ont
tenté jusqu'à la dernière minute de
convaincre les Palestiniens de ne
pas procéder à un vote mais, à la
place, d'adopter une déclaration de
la présidence du Conseil de sécu-
rité.
Le dirigeant palestinien Mahmoud
Abbas a rejeté vendredi les appels
américains à renoncer à la résolu-
tion, lors d'une conversation avec la
secrétaire d'Etat Hillary Clinton,
selon son porte-parole.
Le projet de résolution, déposé à la
mi-janvier au Conseil de sécurité à

l'initiative du Groupe arabe à
l'ONU, a fait l'objet d'âpres tracta-
tions avec les Etats-Unis. Susan
Rice avait proposé une déclaration
non contraignante de la présidence
critique à l'égard de la colonisation
israélienne, assortie de la promesse
de l'envoi sur place d'une mission
du Conseil et d'une référence aux
frontières de 1967 dans le prochain
communiqué du Quartette sur le
Proche-Orient (Etats-Unis, ONU,
Russie, UE). Le président Obama
avait proposé d'ajouter un para-
graphe à la déclaration appelant
Israël à un nouveau moratoire de la
colonisation. Les Etats-Unis ont
cherché à éviter un veto car celui-ci
ne manquera pas de porter tort à
leur image dans le monde arabo-
musulman, à un moment où
plusieurs de ces pays sont confron-
tés à des manifestations, après
celles en Egypte et en Tunisie qui
ont fait tomber les régimes en place,
relèvent des diplomates. "Cela n'est
pas fait pour améliorer leur image à
un moment particulièrement sensi-
ble", a déclaré l'un d'eux sous
couvert d'anonymat. Le négociateur
palestinien Nabil Chaath avait
averti mardi que Washington
risquait de perdre à jamais sa crédi-
bilité comme parrain du processus
de paix au Proche-Orient s'il venait
à user de son droit de veto. Les
pourparlers de paix, brièvement
relancés en septembre, sont sus-
pendus depuis l'expiration d'un
moratoire israélien sur les nouvelles
constructions israéliennes.

Affaire Cassez : 
Calderon exige le respect des décisions 

du Mexique 
Le président mexicain Felipe
Calderon a exigé vendredi à la
télévision mexicaine le respect par
la France des décisions de justice
concernant Florence Cassez, la
Française condamnée au Mexique à
60 ans de prison pour enlèvements.
Intervenant publiquement pour la
première fois sur l'affaire depuis le
rejet du pourvoi en cassation de la
Française le 10 février et la crise
diplomatique qui s'en est suivie
entre la France et le Mexique,
Felipe Calderon a exigé "le
respect".
"Je réitère mon énorme respect et
admiration pour le peuple français
et ses institutions, y compris ses
juges. Et j'exige le respect pour
notre peuple, nos institutions et nos
juges", a dit le président mexicain.
"Nous parlons d'une ravisseuse,
d'une femme qui faisait partie d'une
très dangereuse bande de délin-
quants se consacrant à enlever des
Mexicains, à mutiler des doigts, à
menacer leurs familles", a-t-il dit à
propos de Florence Cassez. "En
plus, les victimes ont reconnu cette
dame, reconnu sa voix. Elle a été
capturée dans le lieu où étaient
séquestrées les victimes, d'autres

criminels la mettent en cause. Le
cas est plus que prouvé. Qui plus
est, quand j'ai parlé au début avec le
président Sarkozy, il ne mettait
même pas en question le fond de
l'affaire".
Florence Cassez, 36 ans, est en
prison au Mexique depuis décem-
bre 2005 et a toujours clamé son
innocence. Ses défenseurs, ainsi
que la diplomatie française, mettent
en cause les irrégularités qui ont
émaillé la procédure ayant mené à
sa condamnation définitive, avec le
rejet le 10 février de son pourvoi en
cassation.
L'arrestation de Florence Cassez
avait été marquée par une prétendue
retransmission en directe par la
télévision mexicaine, en réalité un
montage policier, reconnu ensuite
par la justice mexicaine. Les
défenseurs de la Française mettent
en avant les contradictions des
témoignages de victimes ou de
témoins. Le gouvernement mexi-
cain a suspendu sa participation à
l'Année du Mexique en France,
inaugurée début janvier, à la suite
de la décision du président Sarkozy
de dédier cet événement à Florence
Cassez.

Cours alimentaires mondiaux : 
L'Asie centrale veille au grain 

Face à la flambée des cours alimen-
taires mondiaux, les régimes autori-
taires d'Asie centrale interviennent
sur le marché pour brider la hausse
des prix afin d'éviter l'émergence de
troubles sociaux semblables à ceux
qui ont touché la Tunisie et
l'Egypte.
"L'Asie Centrale est une région où
les prix de l'alimentation ont aug-
menté assez considérablement. Et
vu les niveaux de pauvreté, les gens
ont un important pourcentage de
leur budget, 50% ou plus, qui sera
consacré à cela", s'est alarmé en
début de semaine le président de la
Banque mondiale, Robert Zoellick.
Le haut responsable a aussi souli-
gné que des pays comme l'Ouzbé-
kistan, le Tadjikistan et le Kirghiz-
stan souffrent, en raison de la crise
mondiale, de la baisse des fonds
envoyés par les centaines de mil-
liers d'émigrés travaillant à l'étran-
ger, notamment en Russie et au
Kazakhstan.
"Il y a un véritable noeud de ten-
sions qui pourrait avoir des réper-
cussions sociales et politiques à
travers l'Asie Centrale", a-t-il jugé.
De fait, la région, pour l'essentiel
très dépendante des importations de
denrées alimentaires, subit le con-
trecoup de la hausse des prix mon-
diaux. Ceux-ci ont atteint en janvier
un niveau historique selon la FAO,
qui juge que cette tendance risque
de se prolonger. Une situation dure-
ment vécue par les populations de
ces pays. "C'est désespérant ! Où
va-t-on? Prenez le gruau de sar-
rasin, en deux semaines il est passé
de 360 tenge (1,8 euro) à 420 (2,1
euros). Et moi je ne vais que dans
les magasins pas chers!", s'agace
Sofia Moukhajanova, une retraité
de 63 ans. Même constat dans
l'Ouzbékistan voisin. "Il y a trois ou
quatre ans, mon salaire était
correct", raconte un habitant de
Tachkent qui gagne 600 dollars par
mois. "Mais avec l'accélération de
l'inflation, j'ai juste l'impression de
jeter l'argent par les fenêtres." Au

Tadjikistan, la république la plus
pauvre de l'ex-URSS, la flambée
des prix est encore plus critique. Si
un sac de farine de 50 kilos coûtait
fin décembre entre 20 et 22 dollars,
il se vend désormais entre 27 et 32
dollars, alors que le salaire moyen
s'établit à environ 70 dollars et que
le pain est à la base de l'alimenta-
tion. Dès lors, le président Emomali
Rakhmon, au pouvoir depuis 1992,
a appelé cette semaine chaque
famille à "faire des réserves des
principaux produits alimentaires
pour deux ans". Pour tenter d'enra-
yer la spirale, les autorités tadjikes
ont organisé le week-end dernier
dans la capitale Douchanbé et les
principales villes des ventes de pro-
duits de première nécessité à des
prix subventionnés. Les autres gou-
vernements de la région intervien-
nent aussi pour brider l'inflation: en
Ouzbékistan, les autorités organ-
isent régulièrement des inspections
sur les marchés, plafonnent les prix
et augmentent les salaires. Au
Kirghizstan, seul pays de la région
membre de l'OMC, le gouverne-
ment peut intervenir sur les prix si
ceux-ci bondissent subitement de
plus de 10%. L'enjeu est de taille
pour cette petite république, qui a
été le théâtre d'une révolution et de
violences ethniques sanglantes en
2010. "La stabilisation des prix des
principaux produits alimentaires est
l'une des tâches principales du gou-
vernement", a récemment déclaré le
vice-Premier ministre Omourbek
Babanov. Pour l'expert Askar
Bechino, la hausse des prix pourrait
dès le printemps provoquer des
troubles. "Les autorités expliquent
la hausse des prix par la tendance
sur le marché mondial. Mais au
Kirghizstan, la hausse est cinq fois
plus rapide que dans le reste du
monde", dit-il.
"Les ferments du mécontentement
social sont déjà là", ajoute-t-il,
prévenant que l'opposition pouvait
exploiter la colère populaire pour
renverser le pouvoir.

Afghanistan
3 soldats allemands morts dans le nord 

Trois soldats allemands ont été tués et six autres blessés
vendredi par un assaillant en uniforme de soldat afghan
dans une base de l'Otan du nord de l'Afghanistan, ont
annoncé les autorités allemandes.
Le ministre allemand de la Défense, Karl-Theodor zu
Guttenberg, avait indiqué dans un premier temps que
deux soldats, de 22 et 30 ans, étaient morts dans l'at-
taque et sept autres blessés. Un jeune soldat de 21 ans
a succombé à ses blessures après avoir été transporté à
Mazar-i-Sharif, a précisé ensuite à l'AFP un porte-
parole du commandement de la Bundeswehr, l'armée
allemande, à Potsdam (est). Deux autres soldats,
grièvement blessés, se trouvaient toujours dans un état
critique, a-t-il ajouté. Quatre autres ont été légèrement
blessés.

L'incident s'est produit à 70 km au sud de la ville de
Kunduz, où un insurgé a ouvert le feu sur un groupe de
soldats occupés à des tâches techniques dans un poste
militaire, selon un responsable parlementaire allemand
qui a précisé que l'assaillant avait été abattu.
Un porte-parole de l'Isaf avait annoncé un peu plus tôt
qu'un de ses soldats avait été tué et plusieurs autres
blessés, sans dévoiler leur nationalité, sur une base
avancée de la force située dans la province de Baghlan.
Ce décès porte à 48 le nombre de soldats allemands
morts en Afghanistan depuis le début de l'intervention
internationale en afghanistan à la fin 2001.
Plusieurs attaques de vrais ou faux membres des forces
afghanes contre les soldats étrangers ont eu lieu depuis
un an, compliquant la tâche de l'Otan chargé de former
l'armée et la police locales, avec l'objectif de les voir
assurer elles-mêmes la sécurité du pays d'ici à la fin
2014.
Quelque 140.000 soldats étrangers, aux deux tiers
américains, sont actuellement déployés en Afghanis-
tan. Ils y subissent des pertes de plus en plus lourdes
face à une rébellion menée par les talibans qui a gagné
du terrain ces dernières années.
Le transfert du contrôle de la sécurité du pays aux
forces afghanes, prévu par l'Otan pour fin 2014, est un
pari risqué, selon de nombreux experts, qui s'inquiètent
du manque de motivation et de la corruption au sein des
forces locales, ainsi que de leur perméabilité à la rébel-
lion.
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ACTUALITÉS

Energie
Le gazoduc Nabucco toujours dans le flou 

A moins d'un an de la date prévue pour sa mise en
chantier, le gazoduc Nabucco, visant à réduire la dépen-
dance de l'UE au gaz russe, est toujours dans le flou
quant à ses fournisseurs et ses investisseurs, malgré un
accord signé avec l'Azerbaidjan et les pressions de
Bruxelles. Si Nabucco a posé un cadre juridique et
obtenu une aide de Bruxelles de 200 millions d'euros,
les garanties sur l'élément clé -- le gaz -- font encore
défaut. Aucun contrat n'a encore été signé par les opéra-
teurs de ce projet européen phare, devant transporter le
gaz de la Caspienne à travers la Turquie et vers l'Europe
de l'Ouest, en évitant la Russie et l'Ukraine.
L'approvisionnement "va se concrétiser prochaine-
ment", assure le chef du consortium, Reinhart
Mitschek, dans un entretien à l'AFP.  Le président de la
Commission européenne, Jose Manuel Barroso, a bien
rapporté mi-janvier un accord d'Azerbaïdjan. Mais ni
les volumes ni les délais ne sont précisés. Brouillant les
cartes sur sa stratégie, Bakou a également promis des
milliards de m3 à la Russie et l'Iran. Pour que
l'Azerbaïdjan puisse livrer Nabucco, d'une capacité de
31 milliards de m3 par an, "il faudrait déjà que le champ
gazier Shah Deniz 2 produise et cela a été reporté à
2017", relève, sceptique, Thierry Bros, analyste à la
Société Générale. Dans ces conditions, la mise en
service a été une nouvelle fois reportée à fin 2015.
"Nabucco ne participe pas à une course contre la
montre ou contre d'autres projets. Cela importe peu que
nous soyons prêt un trimestre plus tôt ou plus tard",
avance Reinhart Mitschek. Autre signe d'un certain
désarroi face au manque d'intérêt concret des puis-
sances gazières de la Caspienne, Nabucco est prêt à
transporter du gaz russe, selon son patron. Ce projet

européen devait pourtant permettre de diversifier les
approvisionnements des 27 pour réduire le pouvoir de
Moscou. Pour la première phase, chiffrée à 8 à 10 mil-
liards de m3/an, Nabucco compte sur le gaz d'autres
champs azéris et sur l'Irak, qu'une ramification du
gazoduc doit désormais relier, à la place de l'Iran, en
raison des tensions internationales autour du pro-
gramme nucléaire de Téhéran. 
Ce nouveau tracé portera la longueur du gazoduc "à
3.900 km", d'après M. Mitschek. Avec ces 550 kilo-
mètres supplémentaires, le coût global de 7,9 milliards
d'euros devrait être revu à la hausse dans l'étude détail-
lée actuellement en cours d'élaboration. "Sans décision
finale d'investissement tout ceci reste théorique",
insiste l'analyste britannique Zoe Grainge de l'institut
IHS. Elle doit intervenir fin 2011 selon M. Mitschek et
incombe aux opérateurs membres du consortium: RWE
(Allemagne), OMV (Autri-che), MOL (Hongrie),
Transgaz (Roumanie), Bulgargas (Bulgarie) et Botas
(Turquie). Kerstin West-phal, de l'institut allemand
SWP, rappelle que "la sécurité énergétique repose en
Europe sur le secteur privé". Suggérant que l'UE ne se
substituera pas au marché, comme dans l'agriculture,
même si Nabucco fait partie des priorités de Bruxelles.
Le commissaire euro-péen à l'Energie, Günther
Oettinger, a d'ailleurs récemment poussé les entreprises
derrière Nabucco à presser le pas.
Face aux incertitudes, les pays traversés ont pris des
assurances. Echaudés par la crise entre Kiev et Moscou
qui les avait privés de gaz russe début 2009, ils par-
ticipent tous au projet concurrent de Nabucco, South
Stream. Porté par le géant russe Gazprom et l'italien
ENI, il évite lui aussi l'Ukraine.

Marchés financiers : 
Le FMI autorisé à investir librement 

Le Fonds monétaire international a
annoncé vendredi l'entrée en
vigueur d'un amendement à ses
statuts qui lui permet d'investir à
son gré sur les marchés financiers,
pour diversifier ses ressources.
L'institution a indiqué dans un com-
muniqué qu'un nombre suffisant de
ses Etats membres avaient ratifié
l'amendement en question, proposé
en 2008 dans le cadre de la réforme
de son "modèle de revenus"."Le
Fonds est autorisé à utiliser la
monnaie d'un de ses membres
détenue dans son Compte d'in-
vestissement d'une manière qu'il a
le droit de déterminer", indique un
paragraphe de cet amendement.
Auparavant, il devait demander
l'autorisation du pays émetteur de la
monnaie employée, principalement
aux Etats-Unis pour des investisse-
ments en dollars. Et il n'avait le

droit d'acheter que des titres émis
par un Etat ou une organisation
multilatérale.
Cet amendement va permettre au
FMI de réinvestir librement les
recettes tirées de la vente en 2009 et
2010 d'un huitième de son stock
d'or, soit 403,3 tonnes. Celle-ci a
rapporté quelque 14,8 milliards de
dollars."Le nouvel amendement
vise à donner de la latitude au
Fonds pour améliorer le rendement
moyen prévu de ses investissements
et adapter sa stratégie d'investisse-
ments au fil du temps", a expliqué
l'organisation dans un commu-
niqué.
Le FMI a ajouté qu'il surveillerait
les éventuels "conflits d'intérêts
effectifs ou perçus". Il doit en effet
continuer d'acheter principalement
des titres de dette de ses Etats
membres

Environnement/ Métaux lourds
La Chine, pour une lutte contre  la pollution 
Le gouvernement chinois a adopté
un projet de réduction des émis-
sions de plomb, de mercure, de
chrome, de cadmium et d'arsenic,
alors que plus de 30 grosses affaires
d'empoisonnement ont été signalées
dans le pays depuis 2009, a rapporté
samedi le China Daily.
Dans le cadre de son 12ème plan
quinquennal de 2011 à 2015, le
gouvernement veut réduire de 15%
par rapport à leur niveau de 2007
les émissions de ces substances,
dangereuses lorsqu'elles s'accumu-
lent dans le corps humain. En 2007,
les rejets de ces cinq métaux lourds
en Chine s'étaient élevés à 900
tonnes, selon le premier recense-
ment national sur la pollution publié
l'an dernier, précise le journal de
langue anglaise. Les cibles priori-
taires de la campagne pour réduire
la pollution par les métaux lourds
sont un ensemble de 4.452 entre-
prises, parmi lesquelles des mines
de métaux non ferreux, des
fonderies, des tanneries, des fabri-
cants de batteries ainsi que des
industries chimiques, détaille le
China Daily.
Les usines visées sont situées dans
138 bassins répartis dans 14

provinces, soit près de la moitié du
pays."Plus de 30 grosses affaires
d'empoisonnement aux métaux
lourds se sont produites depuis
2009 et constituent une grave
menace pour la santé publique, en
particulier pour les enfants", a
déclaré lors d'une conférence ven-
dredi le ministre chinois de
l'Environnement, Zhou Shengxian,
cité par le journal. Le mois dernier,
28 enfants, dont certains âgés de
moins d'un an, ont été hospitalisés à
Gaohe, dans la province orientale
de l'Anhui après avoir subi une
intoxication au plomb causée par
une usine non homologuée fabri-
quant des batteries, avait rapporté la
presse chinoise. Après analyses, des
concentrations excessives en plomb
dans le sang ont été relevées chez
plus de 200 enfants de cette ville.
En 2009, des taux anormalement
élevés de plomb avaient été détectés
chez plus de 2.000 enfants vivant
près de fonderies dans le Hunan
(centre) et dans le Shaanxi (nord).
Les usines avaient été fermées et les
autorités avaient promis de faire
toute la lumière après des manifes-
tations, parfois violentes, des habi-
tants.

USA:  
La chambre des représentants ampute de 61

mds USD les dépenses gouvernementales 

G20: 

Reprise hier de la réunion à Paris 

Les ministres des Finances du G20
ont repris leurs travaux samedi
matin à Paris après une nuit de trac-
tations infructueuses, les principaux
pays riches et émergents n'étant tou-
jours pas parvenus à un accord sur
la manière de mesurer les déséquili-
bres économiques mondiaux.
"Il n'y a toujours pas de consensus,
mais ça évolue", a déclaré à l'AFP
une source diplomatique du G20,
juste avant le début de la seconde
journée de cette première réunion
sous présidence française. Les
négociateurs des pays qui représen-
tent ensemble 85% de la richesse
mondiale poursuivaient les discus-
sions autour du communiqué final,

et devaient soumettre plusieurs
options aux ministres afin qu'ils
tranchent, a-t-elle ajouté.
La France veut arracher avant la fin
de la réunion samedi après-midi un
accord sur une liste d'indicateurs
censés mesurer les déséquilibres
économiques, accusés d'avoir nour-
ri la crise mondiale mais aussi la
"guerre des monnaies" qui a fait
rage à l'automne entre les puissan-
ces.
Mais plusieurs pays émergents,
dont la Chine et le Brésil, s'oppo-
sent à certaines des mesures envi-
sagées. Quatre séries d'indicateurs
sont en débat: deux pour mesurer
les déséquilibres internes d'un pays

(déficit et dette publique d'une part,
épargne privée de l'autre) et deux
pour les déséquilibres externes
(solde de la balance des transactions
courantes et/ou de la balance com-
merciale, et réserves de change et
taux de change effectifs réels). A la
fin de la première soirée de travaux
vendredi, la Chine était hostile à la
mesure des transactions courantes,
lui préférant la balance commer-
ciale, ainsi qu'aux indicateurs rela-
tifs aux changes, car elle accumule
d'énormes réserves et sa monnaie, le
yuan, n'est pas convertible et est
accusé de toutes parts d'être artifi-
ciellement sous-évalué. Le Brésil et
la Russie ont aussi affiché leur
opposition à la prise en compte des
réserves de change. Les négocia-
teurs pourraient formuler des
propositions de compromis à sou-
mettre aux grands argentiers de la
planète, selon une source du G20.
Ces indicateurs doivent servir de
thermomètre pour établir un diag-
nostic partagé de la situation des
différents pays du G20. Ils serviront
de base pour faire, dans la seconde
moitié de l'année, des recommanda-
tions de politique économique aux
pays qui présentent des excédents
ou des déficits excessifs.

La chambre des représentants amé-
ricaine a voté same-di en faveur
d'une réduction de 61 milliards de
dollars dans les dépenses gouverne-
mentales.  L'adoption à 235 voix
contre 189 vient confirmer le défi
lancé au président Barack Obama
sur le budget par les républicains,
majoritaires à la chambre des
représentants.
"Nous allons faire tout ce que nous
pouvons pour tailler dans les
dépenses", avait affirmé jeudi le

président de la Chambre, John
Boehner, au cours d'une conférence
de presse alors que la chambre
basse examinait pour la troisième
journée consécutive le projet de loi
de finance de l'Etat fédéral améri-
cain pour le reste de l'exercice
budgétaire 2011 qui se termine le 30
septembre. La loi de finance ac--
tuelle court jusqu'au 4 mars. Si
aucun texte n'est adopté à cette date,
les services du gouvernement fédé-
ral pourraient cesser de fonctionner.
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PUBLICITE

Géologue de terrain
Directement rattaché au Chef de Camp et en étroite collaboration avec les équipes
de prospection, vous devez:
- Observer et contribuer aux règles de Sécurité, Santé et Environnement 
- Superviser les activités de sondages
~ Procéder aux logs et échantillonnages des carottes de forages
- Faire la cartographie des sites d'exploration
- Interpréter les résultats de sondages
- Participer à toutes autres activités de travaux d'exploration géologique
Vous êtes titulaire d'un diplôme d'ingénieur en Géologie ou d'Ecole des mines.

Une expérience professionnelle en exploration serait un atout supplémentaire tout
comme un bon niveau d'anglais et la familiarisation aux logiciels géologiques.
Vous devez être dynamique, intègre, organisé et adepte du travail de terrain.

La rémunération est attractive et des possibilités de développement de carrière exis-
tent

Le poste est localisé à El Agareb à 70km de Zouerate. La mobilité géographique
est nécessaire.

Contact BP 40074 Nouakchott, Mauritanie. 
Email - HR.Senegal@arcelormittal.com

Géologue senior
Sous la direction du Chef de Projet vous devez:
- Observer et contribuer aux règles de Sécurité, Santé et Environnement
- participer à l'élaboration du programme de sondage
.- diriger le camp d'exploration et guider les géologues de terrain
.- diriger le programme de forage, de cartographie et vous assurer de son exécution
dans les délais prévus
- mettre en application les procédures définies pour les travaux géologiques et la
sécurité et l'environnement.
- interpréter les données géologiques et participer à la définition des ressources et
réserves
- gérer les contractuels présents sur sites
- Faire des rapports d'activités hebdomadaires
Vous êtes titulaire d'un diplôme d'ingénieur en Géologie ou d'Ecole des mines ou

de tout autre diplôme équivalent.
Une expérience professionnelle de plus de cinq (5) ans en exploration est
souhaitable tout comme un bon niveau d'anglais. La connaissance d'un ou des logi-
ciels géologiques (Arcview, ArcGIS, Maplnfo, Interdex, Surpac...) serait un atout
supplémentaire.
Vous devez être dynamique, intègre, organisé et adepte du travail de terrain, capable
de prendre des initiatives et de travailler sous pression.
La rémunération est attractive et des possibilités de développement de carrière exis-
tent
Le poste est localisé à El Agareb à 70km de Zouerate. La mobilité géographique
est nécessaire.

Contact BP 40074 Nouakchott, Mauritanie. Email-
HR.Senegal@arcelormittal.com

Technicien géologue
Sous la direction des géologues, vous devez:
- Observer et contribuer aux règles de Sécurité, Santé et Environnement
- Procéder à l'échantillonnage des carottes de forages
- Effectuer les mesures de densités des carottes
- Effectuer les saisies de données géologiques
- Participer à toutes les activités d'exploration géologique sous la direction des géo-
logues
Vous êtes titulaire d'un diplôme de technicien en Géologie ou d'Ecole des mines
(Bac+2 ou 3).
Une expérience professionnelle en exploration serait un atout supplémentaire ainsi
qu'un bon niveau d'anglais et la pratique des logiciels Excel, Word.
Vous bénéficierez du soutien et de la formation des géologues de terrain.
Vous êtes dynamique, intègre, organisé et adepte du travail de terrain.
La rémunération est attractive avec des possibilités de développement de carrière.
Le poste est localisé à El Agareb à 70km de Zouerate. La mobilité géographique
est nécessaire.

Contact BP 40074 Nouakchott, Mauritanie. 
Email -HR.Senegal@arcelormittal.com

Importante société multinationale opérant en Mauritanie recrute

Don H 231 GUI.
1 Le Gouvernement de la République de Guinée a obtenu un
Don de l'Association Internationale pour le Développement
(IDA) en vue de financer le coût du Projet de Gestion Intégrée
des Ressources en Eau et Développement des Usages Multiples
dans le Bassin du Fleuve Sénégal (PGIRE).
2 La gestion des Fonds a été rétrocédée à l'Organisation pour la
Mise en Valeur du Fleuve Sénégal (OMVS) qui, pour la mise en
œuvre des activités du Projet en Guinée, a retenu la Direction
Nationale du Génie Rural (DNGR) comme Agence d'Exécution.
3 La DNGR se propose d'utiliser une partie des Fonds du Don
pour mettre en place un système d'information optimisé dans le
but d'améliorer l'efficacité opérationnelle en rapprochant les
équipes reparties géographiquement.
4 Ce système d'information permettra la mise en place d'une
organisation transparente du travail, la simplification du travail
en équipe pour l'atteinte des objectifs fixés à savoir le
développement de la petite hydraulique et des activités conne-
xes.
1. Le présent document propose les " best practices" dans le
cadre de la mise en place d'un système d'information optimisé.
2. La Direction Nationale du Génie Rural (DNGR) sollicite des
offres fermées de la part de soumissionnaires éligibles et répon-
dant aux qualifications requises pour fournir en deux lots séparés
les équipements indiqués ci-dessus.
Lot 1: Divers Matériels informatiques et accessoires
Lot II: Divers équipements pour la mise en place d'un système
d'information (Internet, site Web) et accessoires

3. La passation du Marché sera conduite par Appel d'Offres
national (AON) tel que défini dans les " Directives: passation
des marchés financés par les Prêts de la SIRD et les Crédits de
l'IDA, Mai 2004, révisées en octobre 2006 ", et ouvert à tous les
candidats éligibles tels que définis dans les Directives.

4. Les soumissionnaires éligibles et intéressés peuvent obtenir
des informations et prendre connaissance des documents
d'Appel d'offres aux adresses mentionnées ci-dessous tous les
jours ouvrables à partir de la date de publication du présent avis
entre 8 h 30 et 16 heures TU.

Direction Nationale du Génie Rural Commune de  Matoto, 
BP 65,  Tel: (00224) 64 27 71 78/64 38 78 38 E-mail: dnge-
nierural@yahoo.fr Conakry/Guinée
Cellule Nationale OMVS de Guinée à Conakry Immeuble

Dunuya Voyages-Près Mosquée Sénégalaise
Tel (00224) 60 22 9919

E-mail: alpha.diallo2@yahoo.fr
Conakry/Guinée

5. Les exigences en matière de qualifications sont indiquées
dans le dossier d'appel d'offres. Une marge de préférence appli-
cable à certaines fournitures fabriquées localement ne sera pas
octroyée aux soumissionnaires éligibles. Voir le document
d'Appel d'offres pour les informations détaillées.
6. Les soumissionnaires intéressés peuvent obtenir un dossier
d'Appel d'offres complet en langue française aux adresses men-
tionnées ci-dessus contre un paiement non remboursable de
deux cent cinquante mille (250 000) Francs Guinéens ou l'équi-
valent en toute autre monnaie librement convertible. La méthode
de paiement sera soit un chèque bancaire certifié, un virement
bancaire, un mandat postal, un payement en espèce ou tout autre
moyen conventionnel acceptable.
Tout soumissionnaire intéressé ayant fait une demande écrite et
versé les frais d'acquisition du dossier, peut le recevoir par voie
électronique s'il le désire. En cas d'acheminement du DAO par
la poste, les frais seront acquittés par le soumissionnaire.
7. Les offres devront être soumises à l'adresse ci-après au plus
tard le mardi 15 mars 2011 à 10 heures30 minutes GMT
Adresse Unique de dépôt des soumissions: 

Direction Nationale du Génie Rural (Commune de Matoto)
Bureau de courrier, 1er étage BP 65 Conakry/Guinée

Tel 00224 64 27 71 78 / 64 38 78 38
E-mail: dngenierural@yahoo.fr Conakry/Guinée

8. La soumission des offres par voie électronique ne sera pas
autorisée. Les offres remises en retard ne seront pas acceptées.

9. Les offres seront ouvertes en présence des représentants des
soumissionnaires présents en personne à l'adresse unique
indiquée ci-dessous dans la salle de réunion de la DNGR à 11 h
00 GMT précises.

Les offres doivent comprendre une garantie de l'offre d'un
montant de :
Lot 1 : Matériels informatiques: Huit millions (8000000) Francs
Guinéens (FGN) ou d'un montant équivalent en toute autre
monnaie librement convertible;
.
Lot Il : Equipement Internet et Service accessoires: Quinze
Millions (15 000 000) Francs Guinéens ou d'un montant équi-
valent en toute autre monnaie librement convertible;
Adresse Unique d'ouverture des offres:

Direction Nationale du Génie Rural Matoto - Salle de
réunion, RDC BP 65 Conakry/Guinée
Tel 00224 64 27 71 78 / 64 38 78 38
E-mail: dngenierural@yahoo.fr

Conakry/Guinée
Conakry, le 10 février 2011

Le Directeur National du Génie Rural

Dr N'Famara CONTE

REPUBLIQUE DE GUINEE

MINISTERE DE L'AGRICULTURE
DIRECTION NATIONALE DU GENIE RURAL

AVIS D'APPEL D'OFFRES NATIONAL (AON)
PROJET DE GESTION INTEGREE DES RESSOURCES EN EAU ET DE DEVELOPPEMENT DES USAGES MULTIPLES DANS

LE BASSIN DU FLEUVE SENEGAL (PGIRE)

Acquisition de divers équipements pour la mise en place d'un système d'information (Internet, site Web 
et matériels informatiques) à la DNGR et son extension dans les zones de Mamou et Labé
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MGAWINE

Réalisé par  Santé 
Qu'est-ce que la tumeur cérébrale ?

Une tumeur cérébrale est une
masse de cellules anormales qui se
multiplient dans le cerveau de façon
incontrôlée. Il existe 2 grands types
de tumeurs cérébrales.
Les tumeurs bénignes (non can-
céreuses). Elles se forment assez
lentement et restent le plus souvent
isolées des tissus cérébraux voisins.
Elles ne se propagent pas à d'autres
parties du cerveau et sont générale-
ment plus faciles à extraire par
chirurgie que les tumeurs malignes.
Les tumeurs malignes. Elles se
forment rapidement. Il est difficile
de les départager des tissus voisins.
Il est souvent impossible de les
extraire entièrement sans endom-
mager le tissu cérébral avoisinant.
Bien que des tests radiologiques,
comme l'imagerie par résonance
magnétique (IRM) et la tomodensi-
tométrie (" CT scan "), permettent
de localiser la tumeur, une biopsie
est essentielle pour déterminer si on
a affaire à une tumeur bénigne ou
maligne.
Les tumeurs cérébrales se dis-
tinguent aussi selon leur site d'ori-
gine.
Les tumeurs primaires prennent
naissance directement dans le
cerveau. Elles peuvent être
bénignes ou malignes. Elles sont
nommées selon le tissu dans lequel
elles apparaissent. 

Les gliomes (des tumeurs
malignes) représentent de 50 % à 60
% de toutes les tumeurs cérébrales.
Ils naissent dans les cellules gliales,
une structure de soutien des cellules
nerveuses et évoluent souvent très
rapidement. Les médulloblastomes
(des tumeurs malignes), qui
dérivent de la moelle épinière, sont
les tumeurs cérébrales les plus
courantes chez les enfants.
Les autres types de tumeurs primai-
res (hémangioblastomes, ménin-
giomes, adénomes hypophysaires,
ostéomes, pinéalomes, etc.) sont
des tumeurs bénignes plus rares.
Les tumeurs secondaires ou métas-
tatiques viennent d'ailleurs dans le
corps et ont migré vers le cerveau.
Les tumeurs secondaires sont beau-
coup plus fréquentes que les
tumeurs primaires. Elles sont tou-
jours malignes. Plusieurs types de
cancer peuvent en être responsables
: cancer du sein, cancer du poumon,
cancer du rein, cancer du côlon, etc.
Au Canada, les tumeurs cérébrales
primaires touchent 8 personnes sur
100 000. Ce chiffre augmente à 32
sur 100 000 lorsqu'on inclut les
tumeurs métastatiques (secondai-
res). De grandes études épidémi-
ologiques montrent que le nombre
de tumeurs cérébrales en Occident
est à la hausse depuis plusieurs
décennies. Les raisons de cette
croissance n'ont pas encore été élu-
cidées. La généralisation de l'usage

du téléphone cellulaire a parfois été
mise en cause, mais cela reste une
hypothèse loin d'être démontrée.
Consultez votre médecin si vous
ressentez des symptômes comme
des maux de tête persistants et
intenses, accompagnés de nausées
et de troubles de la vision.
Symptômes d'une tumeur céré-
brale
Les symptômes varient selon l'em-
placement de la tumeur et sa taille.
En grossissant, la tumeur exerce
une pression sur certaines zones du
cerveau, nuisant à son fonction-
nement normal. Plusieurs symp-
tômes peuvent ressembler à ceux
d'un accident vasculaire cérébral.
Les symptômes les plus courants
sont les suivants. 
Maux de tête inhabituels, fréquents
et intenses.
Nausées et vomissements.
Troubles de la vision : vision
embrouillée, vision double ou perte
de la vision périphérique.
Engourdissements ou perte de sen-
sibilité d'un côté du corps.
Paralysie ou faiblesse d'un bras ou
d'une jambe, d'un seul côté du
corps.
Problèmes d'équilibre et de coordi-
nation.
Problèmes d'élocution.
Troubles de la mémoire et confu-
sion.
Modification des comportements
ou de la personnalité.
Troubles d'audition (surtout en cas
de neurinome acoustique, une
tumeur du nerf auditif).
Crises d'épileptiques.
Perte de conscience.
Facteurs de risque
Bien que les causes des tumeurs
cérébrales soient encore mal com-
prises, certains facteurs semblent
accroître les risques.
Origine ethnique. Les tumeurs
cérébrales surviennent plus souvent
chez les individus d'origine caucasi-
enne, sauf dans le cas des ménin-
giomes (une tumeur généralement
bénigne qui commence dans les
membranes recouvrant le cerveau),

plus fréquents chez les Noirs.
Âge. Bien que les tumeurs
cérébrales surviennent à tout âge,
les risques augmentent en vieillis-
sant. La majorité des tumeurs sont
diagnostiquées chez des patients de
plus de 45 ans. Certains types de
tumeurs toutefois, comme les
médulloblastomes, surviennent
presque exclusivement chez les
enfants. 
Exposition à la radiothérapie. Les
individus qui ont été traités avec des
rayons ionisants sont plus à risques.
Exposition à des produits chim-
iques. Des recherches plus poussées
seront nécessaires pour documenter
ce lien, mais des résultats prélimi-
naires indiquent que l'exposition
soutenue à certains produits chim-
iques, comme des pesticides, pour-
rait accroître les risques de tumeurs
cérébrales.
Antécédents familiaux. Une petite
fraction des tumeurs cérébrales
survient chez des individus dont un
proche parent en a été atteint. Ce
facteur de risque est mineur.
Prévention des tumeurs cérébrales
Puisqu'on ne connaît pas la cause
précise des tumeurs cérébrales pri-
maires, il n'existe aucune mesure
permettant d'en prévenir l'appari-
tion. 
L'opinion de notre médecin
Comme dans plusieurs types de

cancer, un diagnostic précoce peut
améliorer le pronostic. Si vous
ressentez des symptômes qui sug-
gèrent une tumeur cérébrale - maux
de tête qui deviennent persistants et
intenses et qui s'accompagnent de
nausées et de troubles de vision -,
n'hésitez pas à consulter votre
médecin rapidement. 
L'arrivée de nouvelles techniques
de traitement, comme la radiochi-
rurgie et l'introduction d'agents
chimiothérapeutiques directement
dans le cerveau, apporte de nou-
veaux espoirs d'améliorer les
chances de survie ainsi que la
qualité de vie des personnes attein-
tes de ce cancer.

L'hypertension cachée: 
Un facteur de risque méconnu lié au stress au travail

Les hommes qui occupent un emploi stressant, mais stimulant - qui
favorise la créativité, l'autonomie et la prise de décision -, seraient plus à
risque de souffrir d'hypertension cachée.
L'hypertension cachée se caractérise par une pression artérielle élevée au
travail, mais normale une fois de retour à la maison.
Des chercheurs de l'Université Laval ont en effet établi que les travailleurs
qui ont des fonctions de cadre ou des responsabilités similaires auraient 2
fois plus de risque de faire de l'hypertension cachée que les travailleurs
occupant des emplois moins exigeants.
Il a déjà été démontré que le stress au travail augmente la pression artérielle
et donc le risque d'hypertension. Aucune étude n'avait toutefois établi ce
lien avec l'hypertension cachée.
Pour cette étude, 2 357 cols blancs oeuvrant au sein de 3 organismes gou-
vernementaux ont été recrutés. Les participants ont dû remplir un question-
naire pour établir la demande psychologique (volume de travail, exigences
intellectuelles et délais de production) et la latitude décisionnelle
(autonomie, participation aux décisions, possibilité d'être créatif et de
développer ses compétences) de leur emploi.
L'hypertension cachée a été évaluée en mesurant la pression artérielle des
participants à l'aide d'un appareil portatif. Cette mesure a d'abord été prise
à l'installation de l'appareil, puis aux 15 minutes durant au moins 5 heures
de travail. Les chercheurs estimaient qu'il y avait hypertension cachée
lorsque les mesures à l'installation étaient inférieures à 140/90 mmHg et
que la moyenne quotidienne de la pression mesurée par l'appareil lors d'une
journée de travail dépassait 135/85 mmHg.
" L'analyse de nos données montre que les hommes qui occupent un emploi
stressant combinant une demande psychologique élevée et une grande la-
titude décisionnelle sont davantage sujets à l'hypertension cachée ",
indique Xavier Trudel auteur principal de l'étude et étudiant-chercheur au
doctorat à l'Unité de recherche en santé des populations de la Faculté de
médecine.
Xavier TrudelLes présents résultats contredisent le modèle en vogue
voulant que les travailleurs à risque d'hypertension cachée soient ceux qui
sont confrontés à une forte demande psychologique, mais à une faible la-
titude décisionnelle. Ils vont aussi à l'encontre de l'idée qu'un travail
favorisant le développement personnel et le contrôle génère un stress "
positif " capable d'atténuer les effets négatifs sur la santé d'un travail
exigeant.
" Il est possible que la latitude décisionnelle ne suffise pas à pallier à la
forte demande psychologique associée à un travail exigeant ", explique M.
Trudel, précisant qu'une étude longitudinale est en cours pour clarifier ce
point. 
Des risques pour le coeur
L'hypertension cachée toucherait 15 % des travailleurs adultes, selon une
étude antérieure réalisée par la même équipe de chercheurs.
Le risque cardiovasculaire chez ceux-ci est presque aussi élevé que chez
les personnes dont l'hypertension fait l'objet d'un suivi médical. Elle est
plus courante chez les hommes et sa prévalence croît chez eux avec l'âge
et l'indice de masse corporelle (IMC). Chez les femmes, cette prévalence
augmenterait avec l'IMC. 
Dans la présente étude, aucun lien entre l'hypertension cachée et le travail
exigeant n'a été établi chez les femmes. Un lien a toutefois été trouvé avec
l'hypertension soutenue. Les exigences maritales et les responsabilités
familiales pourraient interagir avec les demandes psychologiques au
travail, ce qui influerait sur la mesure de la pression sanguine. De futures
recherches tenteront d'éclaircir ce point.
L'hypertension cachée est difficilement mesurable dans la vie de tous les
jours. Elle n'est visible que durant les heures de travail puisqu'une fois à la
maison ou dans le bureau d'un médecin, la pression artérielle est normale.
Mesurer la pression artérielle au travail?
Le Dr Paul Lépine qualifie l'étude d'" intéressante " et " novatrice ". " On
pense généralement qu'un emploi stressant, mais occupé dans des condi-
tions favorables n'est pas lié à l'hypertension. Les chercheurs ont réussi à
démontrer que cette pression est néanmoins élevée au travail et qu'elle est
liée aux facteurs de risque cardiovasculaire. C'est donc dire que le stress
apparemment positif d'un travail peut être négatif ", commente-t-il.
Selon Xavier Trudel, l'hypertension cachée doit être reconnue comme une
entité clinique pour que les personnes à risque puissent être ciblées. Une
étude est d'ailleurs en cours sur de possibles interventions en milieu de
travail afin de découvrir les facteurs psychosociaux (par exemple, la recon-
naissance, le soutien des collègues) qui pourraient aider à réduire l'hyper-
tension cachée. 
Selon le Dr Lépine, des infirmières pourraient prendre la pression artérielle
en milieu de travail afin de détecter les personnes à risque.

10 aliments sous-estimés ou surévalués
Certains aliments ont la cote auprès des consommateurs, même si un
examen attentif de leurs valeurs nutritives démontre qu'ils ne le méritent
pas. D'autres passent inaperçus tandis qu'ils gagneraient à être mieux
connus. 
Les aliments sous-estimés
Les graines de tournesol  Quand il est question de noix, les amandes,
noisettes et autres fruits à coque ont toute l'attention. Grandes oubliées, les
graines de tournesol sont pourtant aussi nutritives et, surtout, bien moins
chères. Un quart de tasse de graines de tournesol contient 3 g de fibres, 6
g de protéines et... 180 calories. On y retrouve de 25 % à 75 % de la valeur
quotidienne recommandée de cuivre, de sélénium, de manganèse et de vi-
tamine E, et 10 % de zinc, magnésium et de vitamine B6.
Le yogourt sans sucre
La popularité des yogourts ne fait aucun doute. La majorité d'entre eux con-
tiennent toutefois leur lot de sucre. Un pot de yogourt Danone (6 oz) à la
vanille, au café ou aux fruits contient rien de moins que 4 c. à thé de sucre
ajouté. Mieux vaut opter pour le yogourt sans sucre pour profiter du goût
naturel des fruits.

Nutrition :
Lutte contre la malbouffe: le contre marketing!

La malbouffe est partout. Chez les jeunes, elle se
retrouve au menu plusieurs fois par semaine. Pour
contrer cette tendance, la Fédération québécoise du
sport étudiant (FQSE) a décidé de mettre sur pied un
projet de dénormalisation de la malbouffe, destiné aux
élèves du secondaire, en utilisant comme stratégie le
contre-marketing.  La FQSE s'inspire notamment des
campagnes menées par le passé contre le tabagisme,
précise Jacinthe Hovington, responsable des pro-
grammes en saines habitudes de vie de la FQSE et
chargée du projet de dénormalisation de la malbouffe.
" Ainsi, en combinant différentes mesures et actions, on
espère non seulement changer la perception qu'ont les
jeunes de la malbouffe, mais les amener à prendre con-
science des stratégies utilisées par l'industrie et à

développer leur esprit critique. "
En somme, à l'aide du contre-marketing - campagne de
contrepublicité, éducation aux médias, implantation de
projets dans les écoles - la FQSE souhaite que les élèves
prennent conscience des pratiques et stratégies que l'in-
dustrie de la restauration rapide dirige vers eux.
Tout d'abord, les boissons sucrées et énergétiques
Première cible de cette campagne de contre marketing
: les boissons sucrées et énergétiques, si prisées par les
jeunes. " En l'espace de 20 ans, soit de 1977 à 1997, la
consommation de boissons gazeuses a augmenté de
plus de 100 % chez les enfants et les adolescents. On
sait aussi qu'au Québec, environ 20 % des enfants de 4
ans consomment des boissons sucrées tous les jours ",
souligne la responsable.
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ACTUALITÉS

COMMUNIQUE

L’Autorité de Régulation porte à la con-
naissance de l’ensemble des usagers
des téléphones fixes et mobiles que
leurs numéros de téléphone actuel de 7
chiffres seront transférés à 8 chiffres à
partir du 1er janvier 2011, et qu’à partir
de cette date, il faut ajouter :

. Le chiffre 4 avant tous les anciens
numéros Mauritel

. Le chiffre 3 avant tous les anciens
numéros Mattel

. Le chiffre 2 avant tous les anciens
numéros Chinguitel.

Objet: Retrait des garanties de soumission relatives au lot 5 du
projet de réhabilitation et de renforcement du réseau de distribution
de la ville de Nouakchott.

La Société Nationale de L'eau (SNDE) informe l'ensemble des
soumissionnaires ayant déposé des offres pour la réalisation des
travaux relatifs au lot 5 du projet de réhabilitation et de renforcement
du réseau de distribution de la ville de Nouakchott qu'elle a décidé
de ne pas donner suite à cet appel d'offres et par conséquent, les
garanties de soumission relatives à ce lot peuvent être retirées
auprès de la cellule des marchés de la SNDE à l'adresse suivante:

DIRECTION GENERALE DE LA SNDE

CELLULE DES MARCHES

IMMEUBLE 54- 55 FNORD - TEL: 5244131- FAX 5252331

NOUAKCHOTT (MAURITANIE)

Le Directeur Général

YALL ZAKARIA

Avis

SOCIETE MAURITANIENNE 

D'ELECTRICITE

COMMUNIQUE

Dans le cadre du programme d'extension des
réseaux de distribution  électriques à Nouakchott,
la Société Mauritanienne d'Electricité informe
l'ensemble des habitants des zones concernées
désireux de s'abonner à l'électricité qu'ils peuvent
désormais déposer auprès des centres commer-
ciaux dont ils relèvent des dossiers de demande
de branchement composés de :
- Un permis d'occuper du terrain
- Un plan de situation du local
- Une photocopie de la carte d'identité 
du demandeur

Pour la circonstance,  une procédure simplifiée
sera engagée et les équipes d'exécution seront
renforcées en vue de réaliser les branchements et
les abonnements dans les meilleurs délais. 

La Direction Générale

MINISTERE DE LA SANTE
CAISSE NATIONALE D'ASSURANCE

MALADIE (CNAM)

Avis
La Caisse Nationale d'Assurance Maladie

informe les soumissionnaires aux appels

d'offres pour fournitures courantes

et diverses destinées aux différentes direc-

tions de la CNAM et à l'étude relative à la ta-

rification pour les structures hospitalières

publiques et privées que l'ouverture des plis

initialement prévue le 16 février 2011 est

reportée au dimanche 20 février 2011 à 10

heures en raison du AID EL MOWLOUD EL

MOUBARAK.

Le Directeur Général 

Abdel Aziz OULD DAHI



ACTUALITÉSANNONCES

Police Secours 17
Sapeurs Pompiers 18
Brigade Maritime 525 39 90
Brigade Mixte 525 25 18
SOMELEC (Dépannage) 525 23 08
SNDE 529 84 88
Météo                                      525 11 71

COMMISSARIATS DE POLICE
Commissariat TZ - 1 525 23 10
Commissariat TZ - 2 524 29 52
Commissariat Ksar 1 525 21 66
Commissariat Ksar 2 525 27 38
Commissariat El Mina 1 525 12 97
Commissariat El Mina 2 524 25 24
Commissariat  Sebkha 1 525 38 21
Commissariat Sebkha 2 524 29 82
Commissariat Riadh 2 524 29 50
Commissariat Arafat 1 525 10 13
Commissariat Toujounine 1 525 29 30
Commissariat Dar Naïm 1 524 29 56
Commissariat Dar Naïm 2 524 29 53
Commissariat Teyarett 1 525 24 71
Commissariat Teyarett 2 524 29 51
Commissariat Spécial Aéroport 525 21 83
Commissariat Voie publique 525 29 65
Direction Régionale de la Sûreté 525 21 59
Police Judiciaire

ASSURANCES MALADIES
CNAM (Informations) 502 20 43

502 20 44
502 20 48

ONAS 525 90 97
TRANSPORT

Autorité de Régulation des Transports Terrestres (+222) 525 84 21
HÔPITAUX

Centre Hospitalier National 525 21 35

ADRESSES UTILES
QUOTIDIEN NATIONAL D’INFORMATION ÉDITÉ PAR L’AGENCE

MAURITANIENNE D’INFORMATION

DIRECTEUR

DE PUBLICATION

Yarba Ould Sghaïr

DIRECTEUR

DE LA RÉDACTION

Ely Ould Abdellah

RÉDACTEUR EN CHEF

Saleh Ould Abeïdalla

SECRÉTAIRE GÉNÉRAL DE LA RÉDACTION

Abdel Kader Sy

RESPONSABLE DE LA MAQUETTE

Tijani Diop dit Sidi Mohamed

TIRAGE : IMPRIMERIE NATIONALE

A.M.I.

Siège social : Ksar,  avenue Bourguiba

B.P. 371/467  Tél: +222 525 29 70/525 29 40
Fax : +222 525 55 20 -  E-mail : ami@ami.mr

Site Internet : www.ami.mr

HORIZONS

COMMUNIQUE

Le Directeur Général de la Caisse Nationale de Sécurité Sociale
invite les employeurs à procéder à l'immatriculation de leurs tra-
vailleurs non encore immatriculés à la CNSS dans un délai de deux
mois à compter de la diffusion du présent communiqué.
Passé ce délai, les employeurs défaillants seront exposés aux sanc-
tions prévues par la réglementation en vigueur, notamment la loi 67
039 du 3 février 1967 instituant un régime de sécurité sociale et ses
textes d'application.

Le Directeur Général

Mohamed Ali OULD DEDEW

Communiqué
La Caisse Nationale de Sécurité Sociale (CNSS) informe l'ensemble des assurés sociaux  résidant
dans les moughataas situées sur  l'axe Nouakchott - Aleg -M'bagne et la commune de Maal qu'ils
doivent se faire connaitre auprès de la mission de contrôle devant se rendre dans les localités visées,
conformément au  calendrier suivant :

Wilaya du Brakna :
- Moughataa d'Aleg du 31/01/ 2011 au 01/02/11 ; au siège de la commune 
- Moughataa de Boghé du 02/02/11 au 03/02/11 ; au siège de la commune 
- Moughataa de Bababé du 05/02/11 au 06/02/11 ; au siège de la commune
- Moughataa de M'bagne du 07/02/11 au 08/02/11; au siège de la commune 
- Commune de Maal du 09/02/11 au 10/02/11; au siège de la commune.

Wilaya du Trarza (axe route Nouakchott-Aleg)
- Boutilimitt du 12/02/11 au 13/02/11; au siège de la commune ;
- Ouad Naga du 14/02/11 au 15/02/11; au siège de la commune ;

Le Directeur Général 
Mohamed Ali Ould Dedew

Le Cabinet Bechir &. co
Recherche pour les besoins d'une organisation 

internationale:

Poste 1: COORDONNATEUR-TRICE DE PROGRAMME

1.Tâches:
. Elaborer et coordonner la mise en œuvre, le maintien et l'évaluation des projets; .
Déterminer les écarts prestations et apports de solutions et aux améliorations
. Planifier et réaliser le calendrier mensuel, trimestriel et annuel
. Assurer le contrôle des qualités des prestations
. Superviser et appuyer les ONGs locales
.Gestion des ressources humaines

2. FORMATIONS ET QUALITÉS REQUISES:
. Master en projet de coopération, en économie
. Expérience confirmée de 3 ans minimum.
. Compétences en écritures de projet.
. Bonne maîtrise du pack Office ainsi que des logiciels comptables. 
. Maîtrise du Français oral et écrit.

Poste 2 : ADMINISTRATEUR/TRICE / FINANCIIER/ERE

1. Tâches:
. Gestion budgétaire et comptable
. Élaborer la comptabilité de la mission et gestion de la trésorerie:
. Suivre les financements
. Planifier et surveiller la comptabilité.
. Mettre en œuvre la politique RH du personnel national:
. Assurer un support aux volets techniques et au monitoring de la mission.

2. FORMATIONS ET QUALITÉS REQUISES:
. Bac +3 au moins (économie, finances, gestion)
. Expérience confirmée de 3 ans minimum.
. Compétences en comptabilité, finance, et budget prévisionnel. . 
. Bonne maîtrise du pack Office ainsi que des logiciels comptables. 
. Maîtrise du Français oral et écrit.

Adresser le courrier avant le 6/03/2011 à l’adresse e-mail :
contact@bechirco.mr

ou à l’adresse postale à Bechir & co - BP : 1673 Nouakchott

Pour plus de détail, consulter : www.bechirco.mr
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Sidi-Brahim dit DIENG

SSPORTSPORTS

Championnat D I/  Phase aller - 9ème Journée
Acs Ksar incline Police :1-0

L'Acs Ksar a infligé une défaite à
l'Asc Police au score de 1 but à

0 en seconde heure, à l'office du
complexe olympique, en match
comptant pour la 9ème journée du
championnat national de première
division, édition  2010-2011. En
première heure, l'Asc Tevragh-
Zeina  a disposé de l'Asc Snim-
Cansado sur le score de 2 buts
contre 1. Vendredi  à l'OCO, le

match N° 34, qui avait opposé El
Ahmedi à l'Asac Concorde s'est
terminé sur le score de  2 buts à 0 en
faveur des Concordiens. Le même
jour  au stade municipal de
Nouadhibou, les Imraguens et FC
NDB n'ont pas su créer la dif-
férence, concluant sur 0-0. 
A l'issue de cette dernière journée
de la phase aller, une pause sera
observée du 20 février 2011 au 10

mars 2011.  Au cours de cette pause,
deux matchs retard seront joués. Le
premier programmé est celui qui va
mettre aux prises l'Asc Snim-
Cansado au FC NDB. Il se
déroulera le mardi 22 juin 2011  au
stade municipal de Nouadhibou, en
seconde  heure. Le second dont la
date n'a pas encore été fixée
opposera, l'Asc Snim-Cansado à El
Ahmedi à Nouadhibou également.
Il en ressort qu'il reste à l'Asc Snim-
Cansado deux occasions de récolter
des points. Cela étant, même  si les
miniers de Nouadhibou l'emportent
face à leurs prochains adversaires,
ils ne sauront, mathématiquement
dépasser Asc TVZ, en ce qui con-
cerne la phase jouée. Ce club
totalise, en  huit matchs, 19 points.
Au moment où l'Asc Snim-Cansado
en a  13 en  six matchs. Il est bien
sûr que, tout compte fait, FC NDB
avec 11 points en  sept matchs, de
même que El Ahmedi fort de 7
points en sept matchs, pourront
obtenir, respectivement, 14 et 10
points en cas de victoire contre
l'Asc Snim-Cansado..

S-B Dieng

DII / 5ème journée - phase aller
La Garde s'impose à Madrid FC :4-0

L'Asc Garde s'est imposée à Madrid FC hier ai stade de
la Capitale sur le score, très lourd, de  4 buts à. 0, tous
inscrits en première période, en match  de la poule A
comptant pour la 5ème journée consécutive du champi-
onnat national de football de seconde division, zone
spéciale de Nouakchott,  édition 2010-2011. C'est la
première victoire remportée par l'Asc Garde  au cours
du présent championnat. En première journée, elle a été
battue sur le score de  2 buts à 1, par Sahel FC. En 3ème
journée, elle a négocié un nul de  2-2, avec Nasr
Teyarett.   Toutefois, selon  Cheikhna Ould Mohamed,
entraîneur de Madrid FC, la défaire subie est consécu-
tive à un mauvais classement. " Nous avons  un
nouveau gardien qui n'est pas dans ses meilleures con-
ditions physiques. Nous avons procédé à son remplace-
ment. Dès lors,  le match s'est stabilisé " a-t-il dit. 
Toujours hier en seconde heure, l'Armée a défait  Delta
sur le score de 3 à1.

Vendredi pour le compte de la même journée, en
seconde heure, El Hilal Sports Club a dominé  Acs Dar
El Barka par  3 buts contre 1. En première heure, Nasr
Teyarett et Nasr Dar Naim n'ont pas créé la différence
terminant sur le score de 0 buts partout.

S.B Dieng

CHAN - Soudan 2011 / demi-finales des Nations orange

L'Angola se qualifie aux dépens du Cameroun 

En battant le Cameroun 7 tirs aux
buts à 6, l'Angola s'est qualifié
samedi pour les demi-finales du
championnat d'Afrique des nations
orange, Soudan 2011. 
Le milieu de terrain Fabricio a
inscrit le penalty de la victoire
tandis qu'Ekane Ngah Jean Paul
manquait le sien pour le compte du
Cameroun. Durant toute la partie
les deux équipes se sont neutral-
isées avec très peu, voire aucune
occasion nette de but lors de la pre-
mière période. Malgré quelques
remplacements, la donne ne chan-
gera pas au cours de la seconde mi-
temps, les deux équipes se livrant
plus à un duel physique au détri-
ment d'une fluidité dans le jeu.Les
escarmouches d'Osorio, Santana et
Amaro dans la défense came-
rounaise ne sont pas assez incisives
pour inquiéter le portier des Lions
indomptables, Hugo Nyame.
Durant les prolongations le
Cameroun va prendre le contrôle du

jeu, balançant de longs ballons dans
la surface sans jamais mettre à mal
une défense angolaise organisée
autour de son capitaine Kali. Dans
les tirs aux buts le Cameroun va
prendre l'avantage après qu'Hugo
Nyame a repoussé le penalty
d'Osorio. Dernier tireur lors de la
première série, Jérémie Sangong a
la qualification au bout de sa
godasse pour les Lions indompta-
bles. Mais il voit son tir s'envoler
largement au dessus de la barre
transversale. Tous les autres tireurs,
tant camerounais (Bebey Roland,
Balokog Patrick, Nguemaleu
Jacques, Ashu Tambe, Ndame
Andre, Moundi Gustave et Gnagore
Duplex) qu'angolais (Job, Miguel,
Kali, Cabungula, Santana, Dany
and Fabricio) ne manqueront pas le
cadre. L'Angola affrontera le
Soudan en demi-finale mardi
prochain. Le Cameroun sort de la
compétition sans avoir encaissé le
moindre but dans le jeu.

Liga 
Le Real attend un faux-pas 

Le Real Madrid, revenu à cinq
points de Barcelone, devra battre
samedi le modeste Levante, qu'il
avait pulvérisé 8-0 en Coupe, avant
d'espérer voir le Barça faire un
nouveau faux-pas contre Bilbao. Le
Real n'a plus son destin en mains et
sait que dans l'optique du titre, un
sans-faute de sa part est une condi-
tion nécessaire mais pas suffisante.
Le nul concédé la semaine dernière
par le Barça contre le Sporting
Gijon, qui a mis un terme à une
incroyable série de 16 victoires d'af-
filée, a ainsi été une divine surprise
pour les hommes de Mourinho. En
s'inclinant mercredi à Londres
contre Arsenal, les Catalans ont
même enchaîné un deuxième match
sans victoire, ce qui ne leur était
plus arrivé depuis début octobre et

deux matches nuls contre Rubin
Kazan (en C1) et Major-
que.Barcelone peut-il trébucher une
troisième fois, dimanche à domi-
cile, contre l'Athletic Bilbao ? Les
Basques réussissent une bonne
saison et sont cinquièmes en
Championnat, à distance néanmoins
des quatre premiers. Surtout, Bilbao
avait accroché par deux fois les
Catalans lors des 8e de finale de la
Coupe du Roi, le Barça se qualifiant
grâce à un but... d'Eric Abidal (0-0
au Camp Nou, 1-1 au retour).Mais
avant d'es-pérer un exploit de
Bilbao, le Real Madrid doit faire sa
part du travail samedi au stade
Santiago Bernabeu contre Levante,
une équipe contre laquelle il avait
inscrit 8 buts en 8e de finale aller de
la Coupe du Roi. Karim Benzema,

qui sera de nouveau en concurrence
avec Adebayor pour une place en
pointe, avait alors brillé, inscrivant
un triplé. Mourinho a en tout cas
regretté de ne pas pouvoir jouer
vendredi, ce qui sera le cas de Lyon,
son futur adversaire mardi en 8e de
finale de la Ligue des champions.
"Ce que je veux, ils ne me le
donnent pas. J'aurais aimé jouer
vendredi, comme Lyon", a-t-il dit.
Dans les autres matches, Valence et
Villarreal vont poursuivre leur duel
à distance pour la troisième place.
Valence (3e) se méfiera de Gijon
après son exploit contre le Barça,
d'autant que Villarreal (4e) accueille
de son côté la lanterne rouge
Malaga. L'Espanyol Barcelone (6e)
se déplace à Pampelune pour
affronter l'Osasuna (17e).

Série A / 26ème journée
L'Inter reçoit Caglisari, samedi

L'Inter, qui reçoit Cagliari samedi
lors de la 26e journée, et Naples,
opposé à Catane dimanche, peuvent
se rapprocher du leader de la Serie
A, l'AC Milan. Les Rossoneri sont
en danger sur la pelouse du Chievo
Vérone, habitué à battre les gros.
L'AS Rome est, elle, au bord de la
crise. "Une remontée? Mais quelle
remontée?", tonne Adriano
Galliani. L'Inter ne nous a repris
que 2 points", et pas 8. Et l'admi-
nistrateur délégué de l'AC Milan a
raison: si les Nerazzurri sont bien
revenus de -13 à -5 points en un
mois et demi, ils ont aussi joué deux
matches en plus, reportés en décem-
bre quand ils jouaient le Mondial
des clubs. Or ils ont gagné ces deux
rencontres décalées, soit 6 points.
Le retour de l'Inter est plus specta-
culaire que réel. Mais si elle bat
Cagliari samedi, elle reviendra
virtuellement à deux longueurs de
son rival, qui joue dimanche à
14h00. Sur sa verve offensive
actuelle (plus de 2,4 buts par
matches sous la direction de
Leonardo), l'Inter n'a pas à redouter
les Sardes outre mesure, mais le
problème est derrière. Car dans le
même temps, elle a encaissé 17 buts
en 12 matches joués avec l'en-
traîneur brésilien. Or Cagliari vient
de passer quatre buts au Chievo...Si
l'Inter surmonte l'obstacle, l'AC
Milan sera peut-être moins
bravache avant de se rendre à
Vérone. D'abord parce que lors de
sa défaite à domicile en Ligue des
champions contre Tottenham (0-1),
le leader a montré de grosses
lacunes, et ensuite parce que le
Chievo s'est fait une spécialité d'ac-

crocher les grands d'Italie au stade
Bentegodi. L'Inter et Naples y ont
perdu, la Juve et la Roma y ont
péniblement fait match nul. Le
Napoli lui se sent pousser des ailes
depuis sa victoire à Rome. En
jouant le dernier (dimanche 19h45),
il connaîtra l'enjeu de sa partie:
revenir à 3, 1 ou... 0 point de l'AC
Milan, avant d'aller lui rendre visite
lundi 28 février pour un des grands
chocs de la saison! Catane est mal
classé (16e), mais vient de rem-
porter sa première victoire depuis
l'arrivée de nouvel entraîneur,
Diego Simeone (3-2 contre Lecce).
Derrière les trois premiers, la Lazio
Rome compte bien battre Bari,
dernier avec déjà neuf points de
retard sur le maintien, pour rester
dans la course à la Ligue des cham-
pions. 
Les autres clubs surprises,
l'Udinese (5e) et Palerme (7e),
jouent contre Brescia, pour les
Frioulans, et à Bologne, pour les
Siciliens.Les deux grands en peine,
la Juve et la Roma, se déplacent à
Lecce, pour la Vieille Dame+ de
Turin, et au Genoa, pour la Louve.
La Juve va tout de même beaucoup
mieux depuis qu'elle a gagné deux
fois d'affilée, dont une victoire de
prestige contre l'Inter (1-0,
dimanche), dans les pas de son
nouveau buteur Alessandro Matri
(trois buts en trois matches). La
Roma, en revanche, s'écroule... Au
moment où se négocie sa vente à un
homme d'affaires italo-américain,
elle en est à trois défaites de rang
qui ont écorché ses espoirs de titre
et de Ligue des champions. Le
réveil est attendu.

Au Brésil, un supporteur armé a tiré un coup de feu
depuis les tribunes, lors du match opposant Treze à Sao
Paulo en coupe du Brésil (0-3). La scène se déroule le
17 février au Brésil, à la mi-temps du match Treze PB-
Sao Paulo SP comptant pour les 32e de finale de la
Coupe du Brésil. Un homme, excédé par le bruit causé
par les supporteurs de Treze tire un coup de feu en l'air
depuis les tribunes, causant la plus grande confusion
parmi les fans présents dans le stade. Repérés grâce aux

caméras de surveillance, trois hommes armés ont été
interpellés. L'un d'eux en civil serait l'auteur du coup de
feu. Interrogé par la police, l'homme aurait tenté de
prouver qu'il était officier de police, en mission dans les
tribunes. Une affirmation non confirmée par la police
militaire. L'homme aurait notamment expliqué avoir
agi pour protester contre l'attitude des fans de Treze qui
le dégoûtait.

Brésil: 
Un supporteur tire un coup de feu en plein match


